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l.J'An11. lt>le1·r" n,t 1 .. ·1 F~r·a11ce füJ~()lll LESTRAVAU---0---XDELAG.A.N. u ·1 th . t ~ , '- , n accue1 en ous1as e est prt)paré 
l1 Ile' dcr11ière tentative pour mett1·e 1 La cession au Monopole de la t c· E brasserie d' "Ankara lt 1 au corn e 1a110 e11 spagne 

Vendrediderni:::umomentoùla: Slll' pir(l l'accord avec ~loscou ; Ankara, 5 cAAJLaG.A.N.s'estl Cevoyage,dis:.:ntlesj'ou;~xdeJ\lad1·1-·',de'n1on-
vague alarmiste au sujet de Dantzig , --.- réunie aujourd'hui à 14 heures sous la - u 
déferlait avec le plus de violence, nous ' E11coi·e de nouvelles instructions ü ~1.J\1. lprésidence de M. ~c~ettin Günaltay. 1 trera la st>rénité du bloc anti-con1111unisle et la 
avions dit à cette place les raisons pour 1 j Le projet de la loi sur les oppositions · d ] ' 
k"'luelles nous nous ~fusions à croire Steed Strang et Naggiar aux estimations d'impôts a été approu-'I recttlu e po ilique de 1\1ussolini 
qu'une guerre, voire une tension gra- Lond 6 A A . . , 1 vé, après un débat, sous la forme pro- •-

r t 
. . t . . res, .. - M. Corbin qui n!Jd L Angleterre et la France tenteront une , . . . . 1 Rome 6 _ On confirme que le com~\ des démocratits, occu 's .. bl 

ve ussen imnunen es. l11er, a deux reprises au Foreign Office s'y• dernière lois de mettre 6Ur pied un . t. posee par la COmmlSSlOn prov1so1re. ' . d 1 . pe a trou er la 
T - f 'ts t nf' • d. ' sy> e-\ te Ciano partira pour Barcelone le di paix e 1'.uropc 1'1mpenurbable sertnit' 
LA"S a1 on co irme nos prévi- ren 1t encore ce n1atin aJin de conférer me d'alliance et d'assurance po J . On a abordé ensuite le projet de loi • bl ' e .· N • - . • Al , . . .• ur e~ pe- ch 9 . bord d . . E au oc ant1-commun1ste et la rect1tude 

stons. ous n estimons avoir eu aucun a~ ec 51' exander Cadogan, sous-secreta1- t1ts Etat~.Leurs dern1eres propo~tions éla- concer11ant le tran~ert au Monopole man e crt. a u crou;eur « li- de ia pohti ue d M 1 
. ·t l' . ire Jkrmanent au Fore·.-; Off' C tt . é d b . . d. S . (- 200 t l C Q t: usso in1. men e, en occurrence, s1 ce n'est ce- . . • . . ie;n zce. e e a<.:- bor es ans ce ut comporteront des tur- des spiritueux de la brasserie de l'Or- gen10 1 avo1a > t. onnes . c J....>e.s arcs de triomphe so • d , d 

1 
. d . ,. . r1v1te d1plomat1que particulièrement ·n 1 1 A.a. t & ·m J • . • n~ rt"Soses an:i. lll,. avoir preferé, à l'attrait facile et t•n'e .

1 
.d. . é 1 - mu es ars ... s e ' P es • man Çiftlik à Ankara de ses installa- batunent sera convoye par le::; autres loutts les villes qut: visitera 1.: comte c.;18 • 

·.· • ...- - es cons1 eree comme tant en rap-1 . ' . ' 1 · • ~ • • • .·+· no· · ... art1f1ciel de la nouvelle a grande sen-1 port avec la réponse qui sera bientôt en· UN COMMENTAIRE ITALIEN tions et de ses dependances, y compris crolSCurs de la 1 e div1sion, le ba-1ment ' les vû!es sont omccs , de grands ma-
sation, quJ fouette la curiosité du lec- \.·oyée à la dernière communication so\.·lé- Rome, 7 - L'éditorial de la Tribune, le silo pour l'orge M Refik Ince .,•o. .. t jumeau « Etnanuele Filiberto, D~1ca ni!tstau~ns populair. ... s sont preparées. · / tl ·, d d'if' · . . ~~ !:>All:Sl'AL.HON1':NALL"'l\IAG -
teur la tâche plus ingrate moin ré- tique. ana ysan es raisons es ' zcult~ dan~ f· 't i·· . d . , . 't d'Aosta > et le croiseur « Ra1rnondo .IJ 1 NE ',. . . . ' s . + 1 le~ néa<>ciations anglo-franco.russes écrit ai mterprete e cert.ames mquie u- . ~t:rhn, 7 - La presse allemande accue1l-
nu'."erat:1ce, .mais combien plus utile, •Londres, 7 - Le Cabinet britannique, 'que M. Chamberlain croyait obte~ir l'ai- des qui se sont mant.fei;tées parmi les M~ntecuccoh (6900 tonnes). Une esca- le avec la plus Vlve sympath1t le voyage 
q_u1 cons1~te a apporter une contribu - d accord avec le gouvernement français a liance avec les Soviets pour renforcer le intéressés à propoS de ce transfert. Lei drille de contre-torpilleurs de la e;laEse du comte L~ano en &pagne. 
tion sereine et. conscie~te à la pacifi- décidé d'activer /es négociations de M~s prestige. de J'empire .anglais.; mais il se 1 Président de la commission de l'agri -1 des « Soldats • accompagner:. les cro1- L' Voelkischer Beobachter estime que 
cation des eHpnts alfoles cou. Dans ce but, de nouvelles instructions heurta a un facteur 1nternat1011a/ qui croit 1 culture M y O f . 1 seurs · le chef de l'escadril'e aura 5a les t.:ntrebens que le m1n1stre d<:s Affaires 

· · . . o t été é à MM s eed seulement à l'intérêt univer 1 d J é . 1 ' · ~ar zey, a ow~ru es a:;- j 
1 

• • • étrangères italien aura avec le Caudillo 
Et mamtenant que les apprehens1ons, n envoy es · · t • Strang 'et /uti·on bolchévi'que Deso' se .. e a r vo suran. ces voulues. Les ministres de l'a-· marque a bord du • Qranatiere ' · L ar- servnont à rtndre plus féconds et plus e· _ 

. ~ . f . . N BAAiar · rma1!> personne 1 · · · B l · · · smc~res ou em.tes. so~t calmee.s ; que D'autre part, lord Hnlifax a reçu hier ne c~oit plus à /'univ~rsalité de> idéoio- gr1culture et des monopoles ont égale - riv~ a al'Ce one aura lieu lu"di apres- tro1ts les hens ent;e la grande nation mé-
les epouvanta1ls que 1 on agitait sont M· Maisky et l'on apprend que M. Bonnet é••• 1mpér1ales britanniques tandis qu en ment pns la parole. A la suite de leurs m.1di. diterraneenne et 1 Espagne. 
tombé8, il ne serait peut-être pas inop- a reçu de son côté M. Suritz. On croit 'a- Angleterre même il se trouve un secteur explications la loi a été votee. 1 L'ATTENTE EN ESPAGNE Le National Zeirun& Y VO>t un élément 
port.un de revenir sur le fond de cette voir que les deux ministres des Affaires éa de /'opinion publique qui croit en funil-·t:r- • . . en faveur du renforcement du bloc d'acier. 
qucst' f . trangères ont attiré /'attention de leurs in- salité bolcl1évique. Voilà la raison de fin- Le service de ferry-boaJs Sirkec1· durgos, 7 - L'attente de l'Espagn. a PREVISIONS ANGLAISES 

ion qm a ait couler tant de flots terlocuteurs sur la nécessité de ne pas lériorité de la Grande Breta•ne da I Haydarpasa l'occasion de la visite du comte Ciano est Londres, 7 - Le DaJ/y Tele•raph estime 
<l'encre . . , . - s ns es 

6 

· compromettre l'essentiel, qui est /a conciu- négoc1at1ons. L al/Jance anAlo-~,,.,étique très vive. Les journaux rappellent la fra~ qu'il n 'y a pas lieu de s'attendre à ce que 

N 
, . Puis, sur la proposition de la com - 1 ·té d' · 1 ous n allons pas insister ici sur le sion de l'accord Aénéral, par I'insistance conclut le journal, est devenue une ques erni armes 1ta o-espagnole, les sacri- l'adhésion de l'Espagne à l'axe soit pro-

caracthe allemand de la ville de Dant- sur des points de détail. lion d'ordre intérieur an8Jais. mission compétente, on a discuté avec fices pour la libération dë l'&pagn< pour clamée à l'occasion du voyage du comte 
zi d t la mention d'urgence, le proJ'et de loi la défense de la civilisation commune ne Ciano; il est plus probable qu'elle ait lieu 

· ,g .. ~n personne ne songe aujour- '" ' f j d hui a discuter l'évidence géographi- L. a \' i si tt ~ (le 1Yl • I\ i 0 ss(~ i \'a Il 0 f f autorisant à prendre des engagements ne c:r:;~a~:s ,::~':;,,,a aussi aux bellicistes :n ~::=~bre lors de la visite du Caud1!10 

~ue et démographique. C'est plutôt portant sur les années prochaines é _ 
1 en,cmble des relations germano-polo- <''l B il 1• l 1' () gaiement pour l'achat de matériel fixe UN VASTE MOUVEMENT 
naises que nous voudrions évoquer ra- '- et roulant et pour la création et l'ex - DIPLOMATIQUE EST PREVU LE PREMIER CUIRASSE ITALIEN 
p1dement. . • ploitation d'un service de ferry-boats Le « DE 35.000 TONNES 

\
! " · 1 " b 1 1 1 ; Vakit • dit apprendre de source - -·-

li nous faut revenrr· ai·ns,· a· la date ers un tn<1ng 1.· Il O'aro-1u1i,g•: ro you~o: a \'e . entre Sirkeci et HaydarPR§ll. • LES GRANDES MANOEUVRES • t-> suie qu'un vaste mouvement diploma- NAVALES 

mémorabl: du 26 janvier 1934, celle de Berlin, 7. - Un banquet a été offert Da& il'après-midi M. Kieusséivanoff Aux termes. de .cette loi, le ministère tique est prévu. Il portera sur les pos-la conçJu d ,.. de::; comm t . . Rom1.:, 6 - Le cuirassé de 35.000 tonnes, 
. . · sion u pacte de non-agres - par le ministre des affaires étrangères avait eu un entretien prolongé à la uruca ions est autorise a tes d'ambassadeurs à Paris, Rome, Ber- Lirtorio, qui awnt été lancé le 22 août 

~~ou: ';~~=tu . pour dix ans entre les M. von Ribbentrop à l'hôtel Esplanade, Wilhelmstrasse avec M. von Ribben prendre des. engagements sur les exer- lin, Moscou, Varsovie, Tèhéran, Toltio, i937 et qui est en voie d'achèvement à 
.. s qui, pendant cinq ans tout en l'honneur du Président du conseil trop. c1ces. a venir po~ la somme d: ~.300. et sur les Légations de Sofia, Belgrade, flot a éte remorqué auiourd'hui dans le 

au moms, leur aura assure un r"l'" uvm ~~·.,-·. -· - • • ... ·-""""nff n.. Tine apç' Pntion a eu lieu également 000 livres pour 1 achat du materiel de Ath' B gdad B 11 p t nouveau bassin de cartnage du port de 
tous deux ont e" l t f't' t ts t e'te' prononces' à cette occa~ W!.ll>i • ~~ ,.,,_., •· .. _,.. enes, a • ruxe es, rague e G' L' · d 1 b · t 1 oa emen pro t c. oas on . . ~ .... u-d.1.;~0bO::rbc,1"1"""-c~~ ....... ~.i .... n+-,,.11 ... +: ........ ("0 -· ........ ·---· \ enes. entree ans e . ass.n ... a rmse 

Uunrnt tout ce temps, la Pologne a sion. Journalistes bulgares .qu. 4 ccom?agnent lames, les opérations d'ex.prop!'iation, · l mê ualité de Paris à Té- ban-~'"''·-,;.,,. .,, snnt ptf"":~uées. avec la 
~li se consacrer en toute tran~illité à M. von Ribbentrop a constaté que la le président du conseil. Le representant re en a me q ' . Je navire sera en mesure d etre incorporé 
1 oeuvre de sa consolidation m· te'ri·eure, visite actuelle du président du conseil du « Slovo >, dans !llle allocution qu'il etc. , . héran ~t M .. Hüseyin .R.agtp B.aydur del à la flotte. . . . . tt . d't De ce montant 1.800.000 livres se - Rome a ParlS. Les numstres a Belgra- Le second bâtiment. du meme type qui 
en dépit de la mauvabe humetir des mi- bulgare est une preuve visible de ce a prononcee a ce e occasion a i no- bt d -~~' . à ·r . t ff tamment que si la Bulgarie n'est qu'un ront o enu"" u c,.,_....,t ouvert en ver- de et à Sofia, MM. Haydar Aktay et avait été lancé le •,5 1u11let '.937 ncS e 
lieux parisiens. <le l'ironie facile dont que M. Kieusséivano considère l'ap- . . . tu de l'accord ratifié par la loi 3.525 et ~evki Barker promus au rang d'am -1 est aussi en voie d achèvement. 
les journaux accablaient le maréchal profondissement et le développement petit pays, elle sait •payer la f1déhtc P"' 1 2 SOU ùOO Lt tant • . . . . Les parties de la !ère escadre, revenant 
Pilsudski et son gouvernement de CO- de l'amitié germano-bulgare comme un une fidélité égale. Les divers orateurs d~missi~n de :n:e~ui :,,::t m~;:,";'.; bassadeu.rs seraient envoyes. resJ>f".'t' - de Tanger, ont exécuté en cours de route 

· qui ont pris la parole au courti de cel- vement a Varsovi~ et à B.~rlin. Lam- d'intéressants exercices de défen ·e contre 
lorwh, des att 1ques dont était l'objet but naturel de sa politique. te r.\!lllion ont rappelé la fraternité u'ai conformément à l'art. 5 de la loi 3.628. bassadeur à Tok10 M. Husrev Ger~c une attaque simulée de s~us-marins._ Les 
C(' même Y. B~ck, au sujet duquel les Dans sa réponse, M. Kieusséivanoff, -bulgare au cours de la Les crédits qui n'auront pas été dépen- deviendrait titularre au poste d'Athe- navirts se sont mis à naviguer en z1g-zag 
opinions et les humeurs à Paris ont a souligné que l'Allemagn~ et la _Bul- mes gerrnano sés dans ce but au cours d'une année nes récemment élevé au rang d'ambas- pour dérouter l'agresseur suppoS<, tout en 

1 
.. 

1
e pour ecar guerre. ù ... · · b d d maintenant leur formation t:n escadre et 

changé bien souvent. Enfin, en septem garie ont suivi a merne vo . • - M. Kieusséivanoff 'lui-même a paru à evront etre l.ransier.,,; au Il get e sade ; Je ministre à Athènes, M. R~en sans réduire leur vitesse. 
bre 1938, gritce à l'amitié allemande, ter les mêmes injustices des trait~s et la réunion. l'année suivante pour être dépensés ~ef Unaydin remplacerait M. §evki Le cycl• d'enti:aînement de la flotte s'a-
la Pologne a pu s'attribuer une portion parvenir à une paix. réelle. Il .a fait al- L'IMPRESSION A ROME dans le même but. Le crédit pourra ê- Berker à Sofia et le ministre à Tirana, chèvera par des exercices combinh des 
importante du tern·toire tchécoslovn lusion aux relations écononuques et tre épuisé en 10 ans, à partir de 1939. M. Hulu-s1· Fuad Tugay irait à Toltio. deux escadres, au retour de leurs croisières 

1 d 
Rome, 6 (A.A.) - La visite à Ber - Méd é 

que, qu'elle avait toui'our~ revendiquée, commerciales étroites en. tr.e es eu, x La direction des chemins de fer de Le ~'n1'stre a· Bagdad M. Tahir Lûtfi actuelles respectivement en ittrran " lin de M. Kieusséivanoff e:;t mise en ve- ~· ·d t 1 L manoeuvres 
et qu'elle a obtenue en de'p'it de la fu- pavs et a exprimé la conviction que 1 a- l'Et t t to · · tr · orientale et occ1 en a e. es , dette par la presse qui présente cet c- a es au nsee en ou e a con - Tokat, qui prendra retraite, serait rem- s- dérouleront en Méditerranée centrale et 
reur dL'S mêmes journaux parisiens. mitié sincère et éprouvée entre !'Alle- vénement comme un nouveau succès clure des engagements portant sur les placé par M. Yakup Kadri Karaosman dureront ~8 heures, avec la participation 

li nous souvient à ce propos de cer- magne et la Bulgarie se développera années à venir, pour l'achat de maté - qui vient de Prague. de l'aviation embarquée et des forces aé-
- ·t politique de l'axe visant à consolider d' · t 

tain article de M. D'Orme.sson, généra- dans le meme espn · riel roulant et fixe jusqu'a concurren- On ne sait pas encore quelle sera la rienncs d.es diverses bases a"ons erres-_---------------1 ses positions en Europe. Les rapports d h d ta! ennes lement mo1'n°.· porte' aux exces· verbaux ce 8 6"0 000 Ltqs · · t MM Fer1·t tres et Y raVJons ' 
1 

· " existants entre Berlin et Sofia ne font · v · • destmation que recev~n · . POUR L'UNIFICATION DES TERRI · 
<le ce genre. qui accusait la Pologne de de la frontière polonaise .• L'A!! L'INSPEC noN DU MARECHAL Tek (Varsovie), Ha.mdi Alpag (Berlin) T.OIRES EN CHINE 

d
' t d que renforcer cette amitie. cma -

félonie et de bassesse. . 4° La conclusion un pac e e non-a- ÇAKMAK DANS LI:- VILAYET et Zekâi Apaydin (Moscou) ~--
5 gne dit-on n'absorbe-t-elle pas les 2 3 . UNE CONFERENCE SE TIEN 

Quant à l'Allemagne, il est certain gression pour une durée de 2 ans ; • 
que l'absence de tout souci du côté de 5° L'établissement d'une garantie con - de la production bulgare ? DE L'EGEE DES AVIONS ANGLAIS A LA REVUE DRA A TIENTSIN 
la Vistule a été pour beaucoup dans la jointe germano-polonaise de l'Etat D'autre part liée par une entente sin- Izmir, o A.A. - Le maréchal Fevzi Çak- DU 1 4 J U 1 L L E T -·- la confé-
rapidité avec laquelle elle a ~onsti'tue' slovaque. cère avec la Yougoslavie, la Bulgarie mak, chef <lu grand état--maior. accom d 52 Londres, 6 - On annonce qu< ·~ et en état de JO. uer un rôle important pagné par les généraux, inspecteurs d'ar- Paris, 7. - On appren que a - rence en vue de l'unificati<>n du gouveme-
son appareil militaire et dans Je retour On sait la suite. s · parten t · 5 ment des t~n·toires ch10ois soumis à l'oe-

R 

dans les Balkans. mée, Fahcettm Altay et lzettm Çali§lar, vions anglais, ap an a e:;ca - _. 
pacifique au eich de la Rh~nanine et La Pologne refuse ces proposition8. le comm&ndant des fortifications et d'au- drilles de 9 appareils chacun, plus quel- cupation jap<>aaise qui devait se kmr à 

.,,, Hitl Aussi se félicite-t-on de ce que cc ff. . . h · à h Péki·n aurP. 11·eu à Tientsin ~ mesures 
de la i:la!TC. Et après les discours de "'·"'1. er et Ires o ic1us, est parti ier matin ~ • 3' ques appareils hors d'escadrille, partici- . 

t
. d 1 d 'b t d pays ait su resister aux avances fran- pour 1\1.entm(;n et Foça où il inspecta les spécial~ seront prises dans les concessions 

Bref. l
'accord de 1934 s'e'tai·t réve'lé Beck, l'interven ion ans e e a e 1 · · peront a· la revue du 14 J·uillel De ce re "'ai·t t•nue pour co-britanniques et signalant a v1s1te unitês tt lt:s forces ttrrestres et aéritnne.s · à l'!tranger. Cette mesu 'O" ... 

l><•ur les deux pa1ties contractantes u- tirces puis.<ances l'envenu:t ~u dpo!~t que le chef de l'état-major de l'armée Lt maréchal et les généraux de sa suite nombre seront 2 avions de cha~s.: les <n vu" d'éviter tout inc1dent. Les volon-

ne Oper
• ati'on .,..tisfaisante, concrète, que l'Allemagne s'est vue 0 igee e e· ell • B li rentrèrent le soir à Izmir. ils ont tté ac- plus rapides de la flotte aérienne an- taires ont été licenciés et les patroui'.les 

"~ noncer le pacte de 1934. hongroise fait actu ement a er n, clamé> avec enthousiasme sur leur passa gi";se Immédi'atement apre's J• revue rmforcées. 
réaliste et saine. . . a dit on se plait à évoquer l'idée <le la consti- ~ · ~ L'EVACUATION DE FOOCHOW 

Et nous arrivons ainsi à février 1939. Aujourd'hui, apres tout ce qui ge. Lts manifestations de Kar!jiyaka fu- les avions anglais rentrer<>nt directe - U ta' b 

et Publl
·e· au suJ'et de Dantzig, si l'on tution d'un • triaingle > bulgaro-huga- rent particulièrement brillantes. t à 1 b d H d Hungkong, 6 A.A. - n ccr m nom re 

Le problème tchécoslovaque définiti- 1 . ' t l' Le V r M Eth Ak t If 't 1' ·o· men eur ase c _!lIJ on. d'Américains et de Britanniques ont .év~-
remonte aux grandes Co

ns1'de'rations ro-yougos ave > qui s appuyan sur a- ai, . en1 u ' o r1 lJer s ir à bo d d . a é ca1n 

1 se trou
va en C - M . . 1 ba t l'h -<>--- cué Foochow r u navire m ri . 

vement résolu, 'Allemagne x.e, pourrait se consacrer dans les Bal- au asmo un1c1pa' un nquc en on- :;:--

prc·~.··o nce de celui de Dantzig. Toutefois. d'ordre historique et d'ordre géogra - . . . . neur du maréchal. UN .... OMPROMIS A>liev;//e et du navire de guerre anila1s ·~ h' éell me t ,.,,,rma kans a la m.1ss1on de reconstruction et * Washin~ton 7 _ u ar ,, 3 voix contre 39 Duche<> qui les transbordèrent dans un 

elle n 'entend1't =• forcer la main à P ique, les seules r e n ,.- - ' r- d fi t de discours de rénovation. Izmir, 6 __ Le colonel Zeki Dogan, con- le Séne.t a accepté k compromis élabori vapeur anglais attendant au large.. . 
Var80v1e en vue de sa solution. Le p:u:- nentes, au milieu u 0 s LES IMPRESSIONS DU seill<r de !'Air au ministère de la Déknsc pa< le comité des deux Chambres pour Le calme règne à Foochow, mais la si-

. . , . , n creux ou intér~-sés, on est bien obligé 1 f • • f é tuati'on ·st très tendue· Les avions i·apo-
te subs1sta1t d arlleurs. etc est dans SO d • t . t' 't vital qu'a la PREMIER BULGARE nationale est amvé hier à Izmir par l'ex- proroger a aculte précédemmrnt rc us • , 

B r 
1 

t . adres e reconnaitre ce m ere S 
7 

Le d d la pr<ss d'Ankara. à M. Roosevelt de dévaluer le dollar et nais dépl01ent une grande ai:tivité. 
esprit que er m vou u agir, en. V - Pologne. placée entre deux vo1S1ns é- ofia, . - correspon ant e reconfirmant le fonds de deux milliard> * 
sant. par la vme d1plomatique. a ar-

1 
t ed tabl . mener une po- Zora > mande à son journal que M. • • , pour la stabilisation monétaire en fixant a La canonnière américaine Ashevi//e tst 

sovie, une série de propositions. ga.ernen rd out des'. a vec art à é· Kieu"5.éivanoff est très satisfa.it,de so·n\ Une tnond~ Kastamonu soixante onze centimes par once le prix un petit bâtiment do i.>70 tonnes lancé 
. . litique pro en e, osee a • 

1 
Fuehr d ~- . d' en 1918 et qui ne file que 12 noeuds. Son 

Celles-ri peuvent se resumer comme t d'f' . til t qui pourrait entretien avec e er qw s est e- 6 A A H ' à 6 h argent m igène. d viter tou e 1 mu e. e . d . . . d Kastamonu, . . - 1er. i . 30, * \ armement est composé de 3 canons c 
suit . facilement lui devenir fatal. On doit roui~ .s~r un ton e cordiahte et e !après une pluie d1lûvienne d'une durée de Washington 7 (A.A.) - La commis- 10,2, plus • de 4.7. autant de 3.7 et 5 
1° La ville de Dantzig. en tant qu'Etat dire aussi à Varsovie que traiter, smcente absolues. , ., 3o minutes. les eaux de la rivière se sont . . . . • us.sa ar 9 mitrailleuses. L'équipage est d. 162 hom 

I.iibre, est incorporée au Reich ; se E !Lire sou1> notre ruhr1ciue hnhltul'llc : c .. éltvées d'un mètre et ont inondé entière· ston Juridique du Sénat repo P 

que rai
.sonner, ce n'est pas abdiquer.. t 'tio d'exiger mes. 2 La Pologne accorde à l'Allemagne. ""'"' ''"''"" de ce ""'"" •. les '"""mcntnlr••• ment les rues et les maisons se trouvant voix. contre 5 la proposi n Le Duc/iess est un destroyer de i.375 

à travers le corridor, une route et alors, tout n~tu.rellement, mmon eenl'oVlned~~ de ""' "°ntr•r•• "" suJct <le• ""'''"'"' urn· '" sur les deux berges. Les murs du côté de un plébiscite avant de décider d'lllle dé- tonnes, datant de 1932. Son armement 

d 
, econsiderer :. - CO la rivière d'une ou deux tnaisons se sont\ claration de guerre entrainant la par- comprend 4 pièc. es d .• · '. 2, un canon. ant1· 

une voie ferrée jouissant du régime ra a« r . . 11 Bul••rlel. ff d.ré Il t 1 t t . rd'hui ces propositions a e - -· .• on s. 1 . . t' d Etats-Unis à des hosti - aérien de 7.6. six m1tra1 eus<s e m1 u-
de l'extraterritorialité afin de per - ·1auJ0U - . . "··' INCENDIE EN MER Rien de pareil n'avait été vu depuis plus tictpa ion es bes lance-torpilles. L'équipage est dl 145 

d d f 'vrier dermer qm suus.s- 1·t· d' utre mer d mettre la lia1son directe avec la man es e e R·1111 > sous de 40 ans. On annonce que quatre person· l es 0 • · hommes et la vitesse att..:-lnt 35 noeu ;::;, 
· nous con Rhodes, 7. - Le vapeur Prusse orientale. tent toujours et qm, croyons- . •. .- . . , . , nes se sont noyées. Le torrent, ayant dé- NANT UNE SURTAXE AUX PRODUITS 

. · t 
1 

e d'une solution equ1- pavillon du Panama, qm avait ete lob- truit les câbles électriques, la ville fut L'INSPECTION DU LIEUTE 
En echange, l'Allemagne était prête tena1en e germ . , bord d GENERAL EN ALBANIE JAPONAIS AUX ETATS-UNIS 

a
. accorler a' la Pologne; . table et surtout V!·able. Le i·our ou Ion jetd'llll incendie en mer aux a s e plongée dans les ténèbres. Six· ponts en é d'' · ·è é T1·rana, 7 - Poursuivant sa tourn e ins.- w--"'-gton 7 (A A) On envisa 

d s llll Rhodes, a été secouru par un contre-1bo1s sur la r.iv1 re ont .té emportfs. ...,.,~, , . . - -
1 ° La r~oeonnaissance de ses droits é - fera le premier pas ans c_e _sen ' . to illeur italien et par le vapeur Le~ autontés ont pns les mesures né- pection, le lieutenant général du roi a vi- gerait l'éventualité d'imposer une sur -

conom· M D t - nouvelle contribution aura ete apportée rp d cessaires. Le commandement de la gen- sité les rl'gions des Alpts albanaises, par- taxe douam·e're sur les 1'mportat1'ons J·a-
1qu,.; sur an zig ; 'd . F' Les 814 pas.sagers u va-1 tout accueilli par des manifestations de 

2' Un port li'bre a· Dantzi'g sur l'empla- a· la =;x et à la consoli ation euro « 1ume •· . , . danneri.: a entrepris une enquête en vue . t . Eta"· un· d ave ...- 93 h d , l' t d cclama•1'ons au ro1 e . pona1ses aux ~- l::i an~ un -

pêe
nnes. peur, tous Juifs, et les ommes c- . d'établir les dégâts occasio11nés par le tor- loya 1sm< e es a · 

cernent qu'il lui plairait de choisir · • 
1 

empereur et au Duce. nir prochain. 
30 La ' a. Primi quipage ont été sauves. rcnt sur son passage. 

reconnak;sance comme définitive 
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LA PRESSE TURllUB DB CE MATINI VIE LOCALE 
LA MUNICIPALITE cet esprit le réseau des voies de corn -

munication de la région. Il lui faudra 

Vendredi 7 ,Juillet 1939 

P1·esse étrangèrr 

Le transfert du terrain de la caseme donc reviser en conséquence toute cette 
LES FORTIFICATIONS A LA besoin des lumières des milieux de So- d Tak . 

fia et de Berlin pour connaitre les butJ u sim partie de son projet. 

Pol11· JJa1iizig a1tssi la soli<la­
rit(' ita/()-alle1tia11<le 

absolue FRONTIERE BULGARE C f Nous avons annoncé que la décision Contre les amusements chers et les intentions d'Atatürk. Notre he est 
• · d concernant le transfert à la Municipa- Il y a des choses chez nous, costate M. Hüseyin Cahid Yalçin ecnt ans National Ismet Iniinü a été dès le pre- "•1il• • 

Je «Yeni Sabah• : lité de l'ancienne caserne du TakSim, Vâ-Nû, dans sa chronique quotidienne Il a 
bl. mier moment l'ami et le camarade d'ac- 1 d Le correspondant rornain de la .:Gaz- ltr n'a pas eu le.: courage dt bougt:r. 

ùe « Voelkischer Beobacbter • pu ie d'A .. k p après approbation par le consei es de l' « A"°am >, qui sont réellement sui·11 de nocre sévère avertissement ,il •. tion le plus proche tatur . erson- . t'f' "-" •ette del Popolo• mande, sous ce ti-
u ne dépe·che qui indique Sofia comme ministres a été présentée a la ra 1 i · tre's bon-marché. C'est le cas pour les "ulll dt duc que nous étions décidés a ne ne connait plus que lui toute la fi. C Ire à son 1ourna1 en date du 3 crt. : • e 
lieu d'origi·ne et où il est question de cation par l'autorité supcr1eure. e denre'es en général. Une nature géné - Comm- nou..: 110\..&.i l.:11 étions facilement agir pour de bon pour que l'A1lemagn nesse et toute la force de sa politique. _ _ 
!'inquiétude et de l'hostilité que l'on transfert s'effectuera sans aucun verse- reuse nous a donné abondamment le. ap.rçu, il ne s'agissa:t pa., seulement d'un nait pas osé bouger. 

Sur des points de ce genre nous ne sen- f . . 1. - MYSl'lF!CATEURS 
~senti'rai't à Sofia à l'égard de la Tur- . , . . ment de la part de la Ville ; toute ois, 1• rta' f u'ts comme Je me- bluff mais d'une manoeuvre a usage in- • 
.1.ç.::i tons le be~o1n d entrer en d1scuss1on a- , . el t d l d, molition egumes ce ins r l ' térieur ei, si possible à l'usagt:: txtérieur. B!uff. Ritn que bluff. Comm~ a Swa 
quie. Nous croyons vivement que, mê- vec aucun étranger. le maten p~ovenan_ e a e 

1 
Ion ou la pastéque, qui font la joie des ON CHERCHE DES GENS tow. La on inventa que Je Japon avait a· 

me si cette dépêche n'a pas été inven- 1 des construct10ns qw occupent actue · pauvres comme des riches. C R E U U L E s dressé w 1 ultmiatum aux navires britan· 
tée à Berlin, le correspondant à Sofia LA SITUATION DELICATE DE l 1ement ce terrain sera vendu pour le Par contre, il est des choses qui sont On cherche à l'étrangtr dos nations dis- mqu"s et amtncams ttentative renouve· 

• nf1 · LA BULGARIE 1 d l'ad · ·st t. d B' 1 J""· d'atttr<;r ùa11i la qut.:s!ion les Etats de ce JO. urnal a été i uence par ses compte e !Illnl ra 10n es iens hors de prix. Au premier rang de ce!- posé<S à se lmsscr impressionner par a c~ 
d I · 't à B J" d M ~ 1 r d d s Unis ) lL.s so1nn1ant de se rellrt:r avant 13 

propres illusions ou encore par les or- A propos e a vt~it e er in e . Nationaux. les-ci il faut citer le.s distra.ctions, tou- décision ,la fermi=te, a !Orce es cgran e n•ures et 1 on .se vanta trè.s tort de n'avo1r 
d Kiosseivanoll M Ali Naci Karacan · à 1 t de'mocratit:s> Et en attLndant, on prie ... 

ganes de la propagande alleman e. · ' · ' L'immeuble contigu a caserne e tes les formes d'amusemen~. li n'esl t d 1' Jtimatum mp· 
qui a été lonAtemps correspondant 1 • • • • , • • vivement les cii.oyens ùes inêmes o::gran- ttnup aucun co1np e e u 

Cette dépêche fait allusion aussi à un de FA.A- à Sofia, écrit dans l' • fkdam • qui av:ut abrite lexposilton perma?en· guère de ville d'Occident où l'on ne des démocraties> de cr0ilc qu'il n'existe pon. Puis, on a su que l'ultimatum J• 
article de protestation énergique du On aura beau dire, il n'y a aucun in- te du matériel d'électricité, les cafes e~ puisse s'amuser et prendre un peu d'air pas d'autre question, hors celle de Dant- pona1s n existait pas, qu'il n'avait iamais 

· t 't 1 t 1 art' d · txistc, qu il avait été inventt s1n1p1emt:nt « Slovo >.Cette protestation aurait rai di.ce que permette de douter de la sa- casinos des environs e es P ies u moyennant un montant correspondant Zig. que la Ru>s.e est conquise ou est sur 1 · l b µour pouvoir coui-agcustmt:nt nt: pas L. à la nouvelle « ligne fortüiée Atatürk • gesse des hommes qui dirigent aujour- terrain situées le long de la rue, ver~ à lO à 20 piastres de notre monnaie. le point d'être conqu.;e a a onne cause, 
d t · · ff d' · · 1 d T k · de . que les Etats-Ums ne manqueront pas de respecter. 

que nous serions en train e cons ru1re d'huî la Bulgarie. Kieusseivano a eu le jar m mun1.C1pa u a sim meu - A Bursa même vous pouvez vous i~stal- se raviser, que li.; Jéjpon se prépare à né- Mainttnant, ai:tst la 1nè:ine chose qui 
à la frontière bulgare. Un des hommes le courage de liquider les célèbres co - 1 reront la propriété du ministère des ler sous une tente, dans un cafe. au gocier. Le véritable dang«. c'ost D_antzig. s'est produit<. Il ne devait rien amver 
politiques bulgares, Strunoff, s'adres · mités de la Macédoine et de la Thrace Finances. Tous ces immeubles divers bord d'un bassin, devant un paysage a• I Gare à qui la touche ! Un seul dmgt sur h1u à Dantzig. nen n'était prévu comme 

. B 1 1 . 1 . d l B f J d nnr11i11t:nt a Uantzjg mtmc la visite an sant aux Turcs, touJ'ours dans cet art1- qui troublaient les relations de la u - seront demolis par es soins e a an- gre' able, en ne payant la consomma . •Dantzig et c'est_ la in u mon e... . . 
b t noncte <le Hitlc:r nt: parait nullement 1n~~ 

cle, y déclare que nous devons savoir garie avec ses voisins et faisaient de la que Foncière qui y érigera de n~u~el: tion que 5 piastres. A Istanbul, ce n'est 1 Pour ffaire cro.rt• _aux c1tdoyensutrres1 apr:y·~ m'nrnte Tout a élé mvtnté par de rrnu· 
li t nf Il l nst t . d t 1 t le genera . ,. qu .... s et rançai.:0 e a c< ux f:s a · · . -. . . que nous ne sommes nu emen mena- vie dans le pays un e er. a vou u les co rue ions on e s Y 1 pas par piastres qu 1! faut compter, . t contraints à la faveur d'une cr,s mysulicateurs des grandes dcmocf" 

cés par les Bulgares. La politique suivie démontrer par les actes qu'il ne parta- devra être confoI'me à celui choisi pour mais par Ltqs. \ ~~~s~o~ontrôlée de' se repaître du bulle- tie.; alm dt tromper lturs peuples et Je• 

par les Bulgares à l'égard de la Tur- geait pas Jeurs aspirations agressives. celles que la ville compte bâtir su~ C•ë Toutefois. le Dr. Lûtfi Kirdar n'a pa$ tin fourni par ia propagande anglaise <t 1 rendre touio~rs plus souples e~~~e 1 ~'. quie, depuis la guerre, aurait été exces- Ces comités travaillaient avec l'argent terrain et dont les plans devront etre manqué d'être frappé par cette dispro- 'française. qu'il existe une seule quc.;tion-
1 
mams dt ku.s gouvernants et Pd u· 

d . · • · l M · · lit' . . . . _ 1 celle d .. Dantzig - qut l'Angleterre et ld re croirt a lc:tran.gcr tn unc gran c ~re. 
sivement franche. Aucun in ice m au- de !'étranger et à ses ordres. Ils etaient approuves par a umc1pa e. port10n. Le directeur des services eco F •t à f . la gue.-rc pour ve d·éncrgie democratique, destmee tll 

cun incident ne permettent aux Turcs maîtres de tous les rouages de l'Etat La Municipalité. envisageait de cons · nomiques de la Municipalité M. Saffet o'aa:~~g~~~~ ~~:~:rnan~~r~rançais et an . particulier à" faire oonne 1mpression sui 
de prévoir qu'ils pourront être l'objet bulgare. Et ils trouvaient un appui truire sur l'emplacement de la caserne et notre collègue Selami Sedes, membre glais ont fait r<tentir les trompettes _e~ lts Soviets. 
d'une attaque de la part des Bulgares dans les innombrables partis qui campo- du Taksim le nouveau Théâtre de la de l'Assemblée de la Ville, se sont sé- toute la presse des dwx pays a mob1hse INDIFFERENCE 
ni d'une intervention de ces derniers saient le Sobranije. 1 Ville. 'foutefois, le terrain étant entamé rieusement occupés de la question. Grâ- \~,. caractères d'affiche en manchettes oc-. Et pUls parl,r de Uanczig <t d'aucune 
dans Jeurs affaires intérieures. La Bulgarie, il est vrai, n'a pas adhé- en partie, comme nous le venons de la ce à leurs efforts conjugués, il a été cupant toute ~~,Pi°~~ ? REACTION , autre chose que de Uantz1g, c'est un ex· 

Les parties ultérieures de l'article ré à !'Entente Balkanique. Mais elle a voir, par les lots qui reviennent au mi- possible de réduire les tarifs des lieux 1 Q~cl que .o;t le jo:irnal qu'un citoyui ped1ent sur pour « . taire au suJet l't'. 
sont encore plus intéressantes. Atatürk. conclu l'accord de Salonique et surtout nistère des Finances, il a été décidé de d'amusement dans une proportion de anglais ou h_ança1s veùille lire. celui qu'1cR'ou1s ~u1v1_ par Jts negoct_tmdtiuoncsonagv:e·~ deS 

• J ff l' 1 t 1 · d t• :.:> . .;>., ou vott: nt·ga 1 y est-il dit. a fort bien apprécie que a dans ses rapports avec Ankara, elle s'est choisir à cet e et emp acemen occu- 20 à 30',. Les tarifs ainsi réduits ont il prend hab1tuulcmrnl ou_ ce!Ul u par. E;a.s-Unis. et de ia situat.on en Extrê 
force de la Turquie est en Asie. Mais toujours affirmée comme un Etat puis- pé par l'ancien immeuble du comman - été exposés en des lieux où ils sont net-l adverse. il les trouv~ tous egau1~ ; ~arto~· 1 me Orient, où un autre rt0-.sortissant bri· 
ses successeurs s'efforcent de jouer un sant et ami. dement de la gendarmerie de Beyoglu. tement visibles pour la clientèle. 1 le même ton, les memts nouve es, a _n'"l tannique a été parait·il déshabillé et me 

11 alk . d Be l ··1· . !' . me pr{~entauon. Comment ne pas c.01r._ . ffl t• ·t .. J· pon à pari 
rôle dans la politique européenne. s C'est dire que simplement parcequ'un Le H ev1 e yog u se evera a an- Tout ceci est excellent. M'lmtenant à l'imminence du danger pour Uantzig ? me, d1t_-on, sou e e e ~u- ie a ' t cn-
se sont leurrés de pouvoir jouer un rôle homme comme M. Kieusséivanoff a été gle à droite en face du Théâtre, le long c'est au public lui-même qu'il appar-1 Comment ne pas prrndre au sorieux lïm: ccsdmc1<.k~1ts lotcaudx, napoas'.tr cs1~ 1~~~,~~ met-
dirigeant dans !'Entente Balkanique a appelé à Berlin et parcequ'on lui a fait de la rue allant e a s1m a yazp~a. tient de se montrer v1g1lant. Tout abus mmencc dune 1eact1on 1mme ia e ,ang ~ trc au pas l'Anglet<rre et la France. . d T k . . A . . 'I . , .' . . 'd' t 1 ! tt:n rt: qu 1 t:n ._n u "" "" 

la faveur de l'accord turco-ang'!ais et telle ou telle autre proposition, on ne 1 Le nouvel hôpital de la Ville tout manquement doit être immédiate - , franco-polonaise si l-htlfr ,ut ~~c 1~;0 · 
1
, L'alarmisme fra'1co . britannique no,,; 

. d t b lk 1 ··1 . tte l B 1 1· . , • . • . . 1 Commc:nt ne pa:; rett ltr son sou - . ·rr . 1 , -rcs1Joo~ ils ont voulu se servir u pac e a a- saurait en conc ure qu 1 Je ra a u - L. . . f . W lt . . ment signale a l'autor1te mumc1pale d' "t .t le point J'ètrc marquée laisse 10ù1 crcnts, mcme si es _co, , 
1 d . , L B 1 1 '1ngen1eur rança1s a er, spec1a- lS qu t a1 sur 1 d d , de. iournaux etrangers a 

nique comme d'un rempart pour a e- garie dans le feu et 1 aventure. a u · . . d h •. ta compétente. Ce n'est qu'à cc prix que au cadran de l'histoire l'heure fatale, mar- ants c presse s. Il 
1 

. . m . 
M . d · . . 1 . • . hste pour la construction es opt ux. • . . D t . !~orne en sont surpris nous aissc 

fense de çanakkale. ais nous evr.ons gar1e qm sent a press:on econom1que . . d' t' . nous collaborerons à !'oeuvre entrepr1- quée pour le coup de mam sur an zig . d'ff' t .. t parccque nous savons qu'il 
1 déf . 1 d !'Ail . 1,. a eu une serie entre ien, ces Jours 1 • t' . 'd.ate anglo frnn-

1

1 eren s soi 
savoir clairement que, pour a ense et commercia e e emagne et a e- . éd . b f d se. et pour a reac 1011 immc 1 - , 't d'un bluff smt parc,que si Lon • 

. d' . . derniers avec le m ecm en e e e 1 . . , s ag. · . 
des intérêts turcs, la concluSJon un gard de laquelle l'Italie a a,,sume une 'h" . 

1
• d C h 1 Dr ...,._ d t LA PRESSE co-po onaisc ·.

1 
, t . • l'ttéralement dres et Paris voulaient rétlltment agi! 

. 't t' tri d f 't d 1. 1 op1ta e erra p~a, e . =sa e Et comme 1 n <·s nmve 1 r. d pou • accord avec la Bulgarie aurai cons i - attitude protec ce, u a1 es 1ens . d 
1 

. t h . d . . " d'ailleurs rien pour de bon nous sommes surs e 
. . · . le dtrecteur e a section ec nique c Le bulletin du T.T.0.[{. rien -. et il ne pouvai. .• _' vo'ir toui'ours couper court rapidement il tue un rempart bien p1us efficace. . dynastiques entre les deux Etats, pe!lt- . . 

1
. • . d 

1 
h . 1 h ·es sont passees exces 

. • · 1 · . · la Mumcipa 1te au suiet u nouve o- Le dernier numéro du bulletin du surven:r - es . eul 
1 1 Iran toute vflléité agre.;sivc: Pour Dantzig • 

Faute d'avoir sous les yeux 1 or1- etre l'amie de ces deux Etats. Mais . d 1 V'll d 1 tr t' • siv_cmmt trnnqu1lk_s a_ µ1res.;ebanlgl•t~n-s de- conimc pour toutes les autres qu,stions _, 
. 1 b 1 . tt 't" 1,. d . .t 11 à p1tal e a 1 e ont a cons uc 10n T. T. O. K. vient de paraître. L'intérct 11 ""O t ,. u , 

ginal de l'art1c e u gare nous ne sa .

1 

pourquoi ce e ami 1e m mr1i -e e .. d' 'd. 1 , . d' 'tabli ça1sc et cc e qui "> • . '. arctfiuc sur toutts les questions qui e • 
· . , .1. é d a ete ec1 ee. 1 s agit un e sse - de cette publication bilingue (turc- d' d . gra:1des démocraties par P -~ ·tt vons pas dans quelle mesure ce resu - faire acte d hosti it envers es pays . d 'b 

500 
li propag~n ' tes · , es xistent ou qui peuvent sur2 ir la solidan 

A . b . . -~' . d d · 1 ment qui comptera au e ut ts, français) a été relevé plusieurs foi> les soins de Hm•as ,t d aut:~s __ "?~~<;_,,, .. a.v·auciuHncle est absolue et prête à d~ mé est exact. uss1, nous ornerons qui lm ont pr<r.ugue es preuves e rec - . hüfr d . •t d - 1 

d 1 d . - b 1 . .. ? N t' 1 mais ce c e evra pouvoir e re ou- ici. ~u ut:i ruer tascicule f'riôfüphe. Avez-'Vo•Js vu - dit-on - Hit-, venir agissante. nous à parler e a epec e que nous e am1tie . ous es 1mons que, p us en- . . . _ _ . 
. . . . hlP 1db'n"!i"~""""tiup1la1 sur un terrain comprend · avons vue dans le JOUTnal allemand. core aue la nni"'°""" ~ 0 r~ ... 0~- ~a\c 1 . . . · 

, __ ... • .._ -- - .... u uc~ JJW· obstacle à une pareille hostilité. .qm lm appartient, aux abords de Me- Nouvelles touristiques de Turquie ; 
testations contre les fortifications en .'f 1 cidiyekiiy. [ Conseils pour apprendre à voyager 
cours à la frontière. Comme le dit jus- C' t . d 1 8 1 ._ . • Or, M. Prost, lors de l'élaboration du Nouvelles touristiques de !'Etranger .. es aussi e a u gar1e que s ocH • 
tement le journaliste bulgare, depuis la cupe M. Nadir Nadi qur écrit dans le plan de developpement d'Istanbul a·. Communications ; 
guerre généra1e, nos relations avec nos " Cumhüriyet ~ et la « République_ •: vait affecté c~t emplacement à la cons- Des articles de MM. Yalçin et Kuntay 

Quest1on~Li· <lCtual 1 te 

Le reproche de l'auto-isolemeut 
allema11d voisins, à part certaines controverses Le pre!Iller mm1stre de notre v01smc truction de villas et avait conçu dans etc. 

de détail, se sont développées de façon et amie, la Bulgarie, est un éminent ' -<"' .. ~ 
amicale. Dans la mesure du possible, homme d'Etat parfaitement conscient 1 L On n'e,t nullement ourpris "" Allema - mique;. 
la Turquie s'est efforcée de défendre des intérêts véritables des Balkaniques. a C()Jlle' .a.· e au ~r ce11l 11ne de ,,;anstate1 que Je reproc/Je d'encer-1 L.'Anglererre était, ri y" >tX mors, e·n. 

Au C d d · 1 t' ''! f 't U .1'- c/ement que J'on tait aux An"'la16 leur core prete a re<.:0un<J1tre J e!)piice vital de la Bulgarie, au sein de !'Entente Balka- ours es ec ara 10ns qu 1 a ru es, s 
ait iortement donné ~ur lt::, nerf~. c·e!St tAUen1agne en l!.urope, c'e:,t à aire /a 

nique, dans la mesure conciliable avec il y a quelques mois, et qui ont été pu- a'· e , d1" ve1· .., pourquoi Jon _envisage ict avec (:aime les' )1a1son nu.tureJJe de Jeconom1e nat1onttJe 
,es intérêts de ses alliés. Nous ne nour- bliées dans ces colonnes, il n'avait pa.; \.J S S... prote6 tcJtions que J'An&lt:terre ;µ émit:;e.sl du Reich 4rand-s,Jemand at.:ec Je. :,ud -
rissons pas d'autre sentiment à l'égar,i manqué de faire ressortir avec force l'a- ~~•--...'.bGili"" dans sa 11ote concernant 1 u,,;c;ord niarir1-1 t.st de 11:..urope. Au1ourd'J1u1 /ord Hah· 
de la Bulgarie, si ce n'est que nous dé- dage : c Les Bl.lkans appartiennent aux me dé11o11cé a111:>1 que la ~"sue de dis - tax o.;ro1t n~~sa1re de polém1;:,er contre JJ 

· b Balkaniques .,, M. Ki'eusse·1·vanoff e'tai't j' L Le prix du sang 1 l'ion lom de la potence, une forme no1't cours "UI , LS• répandue il i occasion du tnese de f•space vrtal iallemand en ap -s1rons son ien-. Nous ne craignons pas ét t · 'é ~ j 1 · • e paysan ~erif, du village de Kad1kpy a1 accroupie: c tait la mère du crimi- week-end· Lo.r::,que rneme JY1. Lho.mber- portant <.;ornrne urgurnent encre autre~ e 
une attaque de la part de la Bulgarie convru~cu que, tant ~ue les-, Bal~a~s comn1unc de Yolus, (BirklareJi) avait é- nel. Eyub, sans se troubler, lui a bais~ la chi// croit utiie •tlüll1rnu:r j'.]ue J J<eicll ' grand nombre d tjlrange1~ qui ont trout.t? 
et nous ne nous sentons. pas menacé::l resteraient aux Balkaniques, C est .a di-! té. couper d~ bo.is à la forêt voisine . Le main. Il a exprimé ensuite ses dernières 

1 

h:i qua est actuelle1ne11t, e~t ~n 1 succè:s~ du trava11 .e1~ Allt:~nügne. J::.n effet, envi -
par elle. Nous sommes pleinement d'ac-jre, t~nt que i;s . peuples balkaniques s01r, on ne 1 avait pas vu revemr. Sa jeu- volontés ·•. . que M. rlitler uie devruit pas.~rivolementl ron ll5.ooo ecrnn~er. travaillent en Alle· 
conf sur ce point avec le journaliste continueront a vivre libres et unis en-: n~ fem!~ ... e~ :es autrt:s. ~~mbr~s de sa fa- - Je des:re QU..: mon nevt4, le fils dl exposer, 0 11 ,::; operço1t bien qua Ja. longue magne . 
bulgare. Bien plus ='le fait que jusqu'ici 1 tre eux, il n'y aura aucun litige qui ne 'mille ~é1nqu1te~t~t. Q~ éLa1ent-J devenu ? mor:i frère ainé achève ses étude:, qu·:i Je senti nient d être r~ponsable de \['1nitiR·I 11 esc abwlume11t ewoné de vouloir 

· '"t • J' • l' . hl A,x1 té JUSl1f1é(; 1 helas, car on ne de - devienne un hommt:. Vous remettrez mon tive qui a prod1.1it J'agRravation funeste voir dans ce ttut .autre c/lost: que la preLl· 
nous avions laissé la frontière ouverte puisse e ~e reg e a am1a e.. vait pa.; taodtr à retrouver son cadavre af- cadavre à ina mère. des tens1011:, int~r11ac1onule:,, ~ iarc db.a - i.:e de la volonttt cle proau1,;t1on du nat1u~ 
est une preuve de notre conf!ancc à Nous assistons actuellement a des ten- freusement mutilé, à coups de cognée. La pauv~e- vieille, secouét par les san- gréab)emer't sentir dans Jes dén1ocraries. nal-soc1üJ1sr11e \.1~nt à rea/Jser Je maxi 
leur égard. tatives de la part de ceux qui convoitent Mais qui était le incurtrit:r? On ne con- glots, se saisit du corps, dès qu'il eut été uEUX }>OINTS E.SSEI~ r!ELS mu1n de renden1ent dans J agricuJLure et 

Mais les Bulgares eux-mêmes doi cette portion pauvre, mais libre au n.aissa:t pas d'tnnem1s au malheureux ~e- d·.;::scend"'° de l'arbre de justice et l'empor- Ce n'e:st pas Ja premtt:rc fois que d1.1 dar1s J industrie. On n'a par exeniple 1;.1-

d , monde Ils veule t d' t t rif. ta.·· côté de1ncx;_ ·rat1que on reproche au natio-_, niais entendu que 1 emp/01 cl ou~·r1er_• 1 • vent compren re qu aujourd'hui la si- · n nous ic er no re J T t f . f . • L 
d •t t } OU e OIS , .. n éppro ondissant ''enq:Je- a marmite na/-soc1ah!-.1Tie d'avoir de:s tendances a Ci.dJens et po1ona1:s dans [ e<:.onom1e trar1 • 

tuation s'est malheureusement mo::li - con Ut e, nous mon rer a route à sui-1 te ,il fut facile d'étabhr que 1a Je~ne fit- Le petit Jaco, fils du ft:rblantier Mor- J'autoiwJen1ent. Deux choses sont 1ntéres- ça1se ait donné lieu au reprOf..ne dt: ia part 
fiée. vre. le de quelque 16 ou 17 ans qu'il avait é· ·dohai, habitant à Azapkapi, rue Kaptan- sa.rites à c.onstatt:r dans rexposé que lurd de 1 Angleterre que J'ef.pa<:t;j v1cul de 10. 

... Les Balkans tout entiers sont mena- Les Etats balkaniques qui se trouvent pou:>ée, avait é'.é dtmandte t:n mariage çirak, No 1 , était resté seul dans la cui- Hat'itax .u fa1t, c·est .à dire, prin10, son 111- l<r«nce serait trop étendu. 
cés. Nous ne doutons pas que l'on a du tous dans cette même situation n'ont 

1 
par un autre paysan du inêmc v:Uage, un sine. Sa mère venait de sortir un instant tention "·i!:;.<Jnt à infirmer Je reproche qut 

lire avec intérêt à Sofia les articies dès qu'un et même devoir. Ce devoir cons·s-1'no~1né_ Musa. Cc dernier avait conçu un pour laver du linge. L'occasion était ex- l'on fait à ,J"Anglecerre de pratiquer une 
t • ... . · dépit violent à la suite <lc sa déconvenue cellente pour contrôler ce qui bouillait politique d'e11cerclen1e11t en Ja11çant le n1'•t 

L'l:NQUl::ll: SUR LA CAfA­
S11\üPHI:: DU IHl::l IS 

journaux italiens où il est dit que les e a ne pas meme_ consentir a traiter 1 et on l'avai.t vu plus d'une fols errer au- dans cette g1'ga~tesque marmt'te que l'on d'ordre de rautvisolement allemand; se -
d t d ' d ... "' Londres, 6 Lts séances dt: la con1mls Balkans sont compris dans l' c e..!;)pace avec eux es ques ions or re intérieur 

1
. tour de la maison de c.erif épiant le J·eune avait placée sur le fourneau. condo, rle revenir aux problèmeis de J'au-

'"i ~ sion d cnquC:tc sur la cata.:itrophe du 1'/IH· 
vital > italien. En présence de cette si- qui ne regardent que nous et ne pa.• 

1 
couple. . C'était peut être de la confiture et qu' tarcie économique et à ia pol1t1que ra - trs continuent à ctrc dramatiques 

tuation, }a Turquie pouvait-ele demeu- craindre de montrer que nous p1açons .T~utefois. ce ~'C::tait pas lui ~ui .ava~t il ferait bon n1hipper quelques fruits ju- ciste tn connexion avec la critique de la Le vic .. ·-anliral To..vcr, chef du dtpar 
rer indifférente ? Si nous n'avons rien notre indéoendance au.dessus de tous 1 fait .e .co~p. L~ ;our d~ ~raine. 11 n avait teux ! poJitique extérieure du Reich. ten1ent du rnatérieJ de la marine br1tan· 

l b. - 'pas qu1t~e. le village, a1ns1 que de nom - Or, ce n'était que de vulgaires haricots. On souligne à Berl_ in .que J'All.emag1?e nique a dû rccon11aitr1.: que; quoique le 
à redouter de la Bu1garie, le danger es iens. breux ahb1s l>ermettaient de J'établ'r. p h , 11 t 1 t Il na 

L • oua ·· · · ne ~e sen~ nu ~me~ iso ee, ~ que ~ nombre des occupants du sous-marin e(lt 
peut très facilement nous atteindre a- a visite a Ber·lin de M. Kieusséiv:i- Il fallut approfondir davantage l'en - Mais Jaco avait mal calculé ses mou _ aucun raison d avorr ce ,,,.nt1ment. Cer -1 été doublé lors de la plonglée fatak, on 
près avoir écrasé la Bulgarie. La ligne noff est de nature à mettre à l'épreuve quête · vements ..:n grimpant sur le fourneau. I! tes, Ja distw1ce qui sépare le Reich des n·avaJt pa~ accru les rést:•vts d'oxygènc:-
fortüiée Atatürk n'est pas dirigée con- le caractère balkanique de la Bulgarie Et c'est ainsi que l'on 1prvint à établir glissa et tomba la tête dans la marmite. trois grandes démocraties reste très gran du navire. 

- ' qu'un certain Eyub, du village de Kara- Il n'eut que le temps de pousser un cri. de, mais elle n'est plus jrande ~u.·el/ef Il conteste par cvntre que lors dt cttti:> 
tre la Bulgarie mais contre les agres • LES PUBLICATIONS DU TURING koç avait accepté d'q;;sassincr $"rif pour inarticulé qui s'étouffa dans l'eau boui!- n'a été par exemple ,ors de la cni.e al-1 plongée, k sous-marin eut couru des 
seurs éventullls qui voudraient descen - OTOMOBIL KLUBU un montant de 50 Ltqs. 11 avait touché Jante. lemande avant 1933 ou du tem~ de fol dangers supériturs à ceux dt la naviga-
dre des Balkans vers les Détroits. Nous LA TURQUIE EN AUTO une avance de 25 Ltqs. _sur ce trag!que1 Sa mère l'avait entendu heureusement proclamation de la ,wuveramete n11l1tarre bon normal<. En cff<t. a·Hl aiouté, lt> 
sommes certains que, contre ce danger, Le Turing Otomobil Klübü, que M. ma~ché et devait recevoir le reste après et elle accourut. de /'AVemagne J .ans p/u:, tard. Cerce~. lll pn::m1ères immersions sont tou;ours lts 
nos amis Bulgares défendront leurs R ... ~it Safet Atabinen préside avec la corn- av~; ~~~rev~ s~n oeuv~ d~ mo~~ . . L'enfant était évanoui, la figure ébouil- conc1l1at1on que Je Ille· Reich ,avar: ét:e-1 plus sllres. 
frontières de concert avec nous. Mais ;>t'tcnce qu'o:i. lui connaît,vicnt de publier · J u r~m~, yu_ ~~81 rcJ?iat lanté...:. On l'a transporté à l'hôpital des bite avec sa \.OJsine, lu Pologne, e~ .~~ ·1 L ouvrier Sho..v a décrit la n1ort tra-

~crif dans la_ foret, . 11 avait he conn_a1s - enfants à ~i3li. riue caduque. J\tla;s il ~rait b1_en d1t/lcilel g'iqu.· d 1 · · 
d 't ·1 · u,e brochure particulièrement précieuse 1 " , 1 d _ dt-s tux lommc.s qui avaient es-ne vau rat -1 pas mieux pour notre ~an ce avec u1 et tngagé la conversation le. p, • t, +· . d'attribut.·r ces deux cas au désir .all~man _ t t 1 . 

cause commune créer à notre frontière pour quiconque veut visiter 19 TurquL. plus naturell .. ment du inonde. Puis br~s-1 U . er1pa e 1c1en 1 de s'iwler car ce sont en t Jé.llité les ten- ds~yte.1· avanl' son ~ol nD1pag_nonllL 1' tuti-.mb ernt, 
« La Turquie en auto:o, qu'agrémentent t ï 1 ; . , n certain Yakub qui errait dan:; Ja zo- : . · ~ . u 1 istr apparc1 avis. a r1 ut a 

une seconde ligne de défense ? de nomb:euses vues et des cartes, donn·· quemen ' 1 u avait porte dans le doi militaire inte d"t bord· d B dances negarn·e:;, de /n contre-partie qui la précipitation avlc laquelle ils ont ou-
.... un formidable coup de cognée, de quoi a-. ne .. r · e aux a .. e a· nt éré ,·es cau<;es déterminantes. . . 

Nous apprécions fort qu'une entente en un bref raccourci tout ce que peut dé- b ttr h'"' 1 111 . . i kirkoy a été arrêté par la gendarmerie et o · vert le pannca11 de co1nmunicahon avec 
avec la Bulgarie serait un rempart trè• •irer connaitre l'étrang"r qui voent visi- alét'e un c ene ·d· avait ensduépite com ":déféré à la justice- Le prévenu a déclaré UNE ARGUMENTATION l'cxtéritur av•nt QUè l'équilibre se füt 

P e son oeuvre e sang en eçant le' 1 s p E c I E U S E • · · 1 h b puissant. Nous ipouvons défen<lre en _ ter ce pays. cadavre . . au juge d'instruction : ttabh tntrc la p.-css1on dans a c. am re 
Aprè:; avoir donné tous les r~iseigne- Co -1 'tt 't 1 f • 1, . dé . 1 - j'aime me promener C'est ma ma- Ce ·qui .-.;aute aux yeux du re.ste, ce n'est de sauvetage et hors de la coque du sous-

semble la ligne Atatürk. En tout cas, mme 1 qui ., a <1ret air smvo . ,. . . . · . . 1 l'Italie , marin. 
les Bulgares peuvent être absolument ments indispe,sables concernant }{s for~ te, Eyub avait rencontré des gardes Io _ ni~. J 1gnora1s que .1 endr?1t ou J~ 1ne trou- pas. seu/eme11t talliance a.\.·ec. _ •• 

mahtés douaniè:es, les règles de la circu- restiers et avait fumé une cigarette ... 'n leur vais fût une ~.one 1nterd~te. mais urtout la comn1unaute d 1nterets a-
certains que de notre part également ils lation. les moyens de transport, <:te. compagnie. Pendant l interrogato1re auquel de IIe vec les .pays du Sud-Est européen, ,._an~ 
n'ont rien à redouter. « La Turquie en auto .,, tel un g1ticic Le meurtrier et l'inspirateu d . juge d'instruction a soumis Yakub ,ce der- compter les man1/estationi.; de confiance 

averti. promène -Je touriste à travers leJ r u crime · ti d · d bal · f d tAll Quant à l'affirmation suivant laque!- . . 1 'JI d 1 T . 1 . f ont été condamnés tous deux à la peine merl aoeul ~ne at téu e quéd1 a. paru anor- es paL!'s tiques e'! _aveulr d". I ema-
1 A k princtpa es VJ es e a urqu1e, u1 our- capitale. La sentence ratifiée pa 1 0 ma e. n a envoy au m ec1n légiste Ce sne. autarcie, a1ns1 que e ec arent e-
e tatür voyait en Asie le centre prin- m_·ssant s_ur_ chacune d'.entre _eues, to.ut ce A· N. a été exécutée 'dimanche d;mi"er. · dernier, après examen, a j_ugé opportun.de vec énersie les_ sour.ces oompétentes aJ-

cipal de la force turque, on voudra bien q ·o " ' 1 et do t s o d 1 d b à 1 d ' été b h ,'-· .... e. 1
1 - . ~ av !r pou !1 Y

1 
:".". ~, -·. Eyub a marché au süpplic.: avec beau- e pren re s.ous o servatton a section !n_nn _es, na 1ama1s un ut -a s~ 

reconnaître que nous nous n'avions pas s_y loger et v1~1ter les monumen.s h1sto-jcoup de sang froid. de la médècme légale. On saura ainsi s'il mais simplement un moyen de défense 
riques ou les sites attrayants. 1 est fbu ou s'il simule le. folie. contre /'aliénation ~t le boycottase éoono-

LE MINISTRE DE LA DEFEN­
SE EGYPTIEN AUX GRANDES 
MANOEUVRES 
BRITANNIQUES 

Le Caire, 6 - Le ministre de la Défens,• 
d'Egypte a accepté l'invita~1on d'assist.·1 
aux prochaines grandes manoeuvres de 
l'armée britannique. 
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LES CONTES DE c BEYOCLU > 

Le "peuple'' 
Par CLAUDE GEVEL 

Et, lorsqu'on apprit que le maire, avert:, • • core plus longs. Les énormes quantités 

arrivait avec le garde champêtre pour met Vie économ1q ue et f1· 11anc •. e' 1·e d'acier que les _fortifications de l'Ouest ont 
trc f1n .à. cette cérémonie qu'il n'avait pas / dévorées, ont indubitablement eu une .J-

prescrite et rentrer en po99CSSion 'de l'ar-1 ne influence su; cet état de choses. On en 
bre volé, tous l'attendirent, prêts à la ré- 1 ""'=============.,,,,,,...,.,.-..,.,-=========,,..,===_,=,_-..,- 1 registrera avec satisfaction dans les mi -
sistance. De pied f<rme serait beaucoup Nos relations éconon1 ic1 ues lieux de l'économie allemande que pen· 

1 
dire, car des bouteilles, apportées d'un dant les mois écoulés les exportations de 
peu partout, avaient circulé .Il n'y a pas , fer ont considérablement augmenté. L'An-

UE,.OGLU - 3 

cours, est non seulement de continuer à 
augmenter le volume de sa production 

1 

mais surtout aussi d'améliorer le qualit~ 
du produit. 

de fête sans beuverie. Celle-ci dura tard Le developpement du gleterre a disparu comme fournisseur. Son 
Le 5 mai 1889 fut une magn,fique Jl•Ur· dans la nu>t. On n'en décida pas moins 1 armement absorbe toute sa production de 

née de soleil. Il illumina tous !es recoins de monter la garde jusqu'au jour autour fer et d'acier. Elle a du reste acheté pres-

o, tout temps l'Allemagne s'est distin­
guée sur le marché mondial moins 
d'acier, mais par ~es aciers de qrande qua­
lité; et sous ce rapport eUc occupait le 
même rang que la Suèd.:. De grands con­
cerns co1nmencent à s'occuper moins de 
la fabrication du fer nonnal co1nmercial 
pour pousser la production d'acier de 
choix. 

de la terre de France somme s'il eût vou- de l'arbre symbolique. Il yeut plus d'une commerce gre' co-turc qu..: tout le minerai de la Suède, afin de 
lu compenser l'injustice des hommes qui sentinelle qui s'endormit à même le sol. pouvoir faire face à ses besoins. Le mêm~ 
avait.nt réstrv~ les solennités ex.:c:-ption - Pendant un mois, Boulier, Gaumier et développement s'étant produit en France, 
nell' s du centenaire de l'ouverture Jes E- les producteurs allemands ont vu leur po-
Wts Généraux à quelques grands crr.tres: Thévenon se ralayèrent d'e nuit pour pro- Parmi les produits que la Turquie ex- et 700·000 Drachmes pendant les deux sition comme vendeurs s'atnéliorer dan11 

-
privilégiés. Aucune instruction adminis - tége~ leur t:peuJ'.lle> cont_re :ine entreprise pore en Grèce, en premier lieu sont les a- premiers mois de cette année. de notables proportions. Le but de l'in -
tratîve n'avait prescrit de cérémonie spé- ~ss1ble ~u m~1re-propné~1i:_e. Il n~ s'yjnimaux à abattre. Etant donné que les Egalement les charbons de terre de dustri.! allemande du fer, a dit M. Poens­
cielt dans les hameaux ou communes où ~;squa point. ~farbre repnt a. merveille ·,animaux d'élevage du pays, ne suffisent Turquie, constituent un grand article gen· directeur gfnéral des Vereinigte Stahl 
ce dimanche de mai allait être un <liman- 1 y eut duén a. reu; orag~ qu1, à travers pas eux besoins de la consommation loca- d'importation en Grèce dont la contre - werke (Aciéries réunies),dans un réctnt di~ 
che pareil aux autres. e pays, ractna es ar res, en muti~a le la Grèce se voit contrainte chaque\an- valeur dépasserait de beaucoup les dlx 

LEÇONS D'ANGLAIS ET D'ALLE-
MANO (prépar. p. le commerce) donnN<! 

par prof. dipl., pari. franç. - Prix modes­
tes. - Ecr. cProf. H.> au journal. 

de 
d'autres et qui respe. cta I_e «peuple>. Ce née, d'en importer en grande quantité des millions de Drachmes annuellement et --=..,.,,===,_-..,.. _____ ...,. ______ ...,,,... ____ ,,.,.,.,,.=---....,.-.... ._---

A Senneville caché dans sa niche f t déra 
. u comme sa con.si tion. · · autres pays voisins et principalement de pendant les mois janvier février 1939 s'é-verdure com1n~ ailleurs ; pas une ma - . . . . ' . . 

mfestation pour rappeler que, ce jour-là, L'arbre lance à présent sa cime haut la Tur_q!'1e. Ainsi 1~ ammaux importés de leva a Drachmes 782.350. Malheureuse · 
la liberté avait cent ans... le ciel. Pour beaucoup, il n'est plus ~·un Turquie pendant 1 année 1938 ont atteint mtnt le mauvais fonctionnement du clea­

arbre comme les autres. Pour quelques - le chiffre de 110.000 têtes, d'une valeur ring triparhte a presque complètement 
uns, de moins en moins nombreux, il rl.!s- de plus de ioo millions de Drachmes. paralysé tout effort tendant à l'importa-

- C'est pourtant quelque chose ! dit 
le gros Boulier en tapant du poing sur lg 
table de marbre. 

- Un 5 mai comme celui-là, on n'en a 
pa:s encor(" vu et on n ·en reverra pas d.! 
sitôt ' ht ie petit Gaumier en tapant à 
son tour. 

- C'est pas nos vieux qui aurai.:nt 
voulu qn'il se passe comme ça ! conclut 
Frédéric Thb-enou. en se dressant de sa 
hautC' taille. • 

Il avait la moustache conqu~rante et 
il ~e tenait solidement i:flanté, mais les 
jambt·s un peu arquées, par une habitu­
de de cavalier qu'il s... plaisait à garder 
dtpuis son i;ervice dans les cuirassiers. 
Et, quand il parlait ,il avait se façon de! 
ftnner à moiti~ le paupière gauche qui 
lui donnait. à lui, un air friand et à ses 
parolts dt: la malice. 

Ils étaient attablés tous les trois, Gau­
mier, Boulier et Thévenon, dans l'arriè • 
re~salle du bistrot. C'était jour où ron se 
fait raser Ils attendaient leur tour, à pro­
ximité de la toilette à cuvett~ d'émail,sur­
mont?e d'un miroir rond, devant laquel-
1.. le marchand de vins-épicier se trans­
lor1nait, les n1atins fériés et les samedis 
soir en garçon coiffeur. 

-Et qu'est-ce qu'ils feraient d'autre que 
nous, lt:S vieux ? dfmanda Boulier .. 

- Je ne sais pas, ma1s je sais qu'ils ne 
St'rait:n.t pas restés sans nen faire ! Thé­
vt·non P. raison. dit Gaumier. 
. - Ti~ns donc : est-ce qu'en 48 11s ont 

at·n1ande conseil pour planter un arbre 
<le la Liberté sur la place de !'Ecole ? 

Et qu'est-ce qu'il est devenu leur 
arbre ? 

-. Qu'est-ce qu'on t'a donc appris à la 
Vtlllce.? T':1 Ptnses si le préfet de Èadin­
gu~t 1 a fa1t abattre, surtout qu'ils l'a -
vait-nt ~ntouré de chênes.. Tu souris 
Oc::-s chencs autour du c 1 
p1e lié> 1 peup e>... du 

. - ~'tst comme Thévenon le raconte! 
fit Gaumrer ·· · C"étaient des 
vieux l gars, les 

Ils se lurtnt. Ils tiraient tous trois sur 
lt:urs pip<:s, tn silence 

-Quand vous voucÏrez ... appela le coif­
f<:ur t'fl. montrent la chaise du clit:nt vide. 

Bouhc:1 qui "-t . • 
/ 'Ç ait arnve le premier, st. 

lt:va. T~evtnon le retint du bras. 
S1 nous en plantions, nous au jour 

d'aujourd'hui, un c peuple >. 
- C'est à voir, dit Boulier. 
- Ça peut se faire, dit Gaumier. 
lis ne s'engageaient pas. Ce temps où 

ils seraient, la tête renversée en arrière:::: 
lt:s yeux rJos et le menton ~ousseux, i~~ 
l'tn1plo1trait:nt à réfléchir ... 

lis parbrt..nt après le repas d<: midi. 
L'un uvait prêt~ la carriole, l'autre le che­
val. Le passage, tn cette JOUmée, fériée, 
de cettt: charrt:ttt: attelée d'un cheval a­
Vtc qui ont savait qu'elle ne Jeisait pas 
lu paire, escortte <Je trois garçons, frais 
rases, qui n'avaient pas de travail en com-
1nun, tut vite excité la curiosité. Quel é­
tu1t le but de l'expédition ? Des gamins 
l.>1t.:ntôt for1nerent cortège. Aux qut:Stions 
Qu'on leu~· jetait. les compères répondai'1..nt 
avec dt.:s plaisanteries lourdes sans inter • 
ro1nprc lt rythme de leur~ pas pesants. 

f>. deux k1lomètr<S du village, en bordu· 
'le dt: route;, dans la vallée u y avait W1 
bu d • is t J unes arbres qui appartena1t au 
111 ~lrt: 

1 
Ils l'avaient choisi parce qu'il é­

tait <l ~l>orJ fncilt et surtout à cause du 
proprie~n... lt maire était connu pour 
st:s op1n~ons réa_ctionneirr;:s et cette façon 
d .. le fairt.: parbc1per à la inanifestation 
rl-pubhcaine ajoutait du comique à l'ex­
pédltton. ÜI\ JCUne peuplier bien droit dé­
J tic btlle taille, fut vite repéré, dét~rré, 
tnltvé t:n motte et charge. Les gosses.mis 
au courent, avaient garni roues, rid,.:lles 
<:t brancards dt feuillages. Le retour au 
pays pnt une allure triomphale. 

A la première ferme déjà, on était pré­
vtnu de lt:ur arrivée. Ils durent s'arrêter. 
On servit à boire. Et ainsi, de maison tn 
1na1son, où les gens de Senneville, qui ont 
tou1ours été frondeurs, fêta1 ... nt, suivant 
lt.'\lr humt"ur et leurs opinio!ls ,un geste 
d'indépendance, de foi politique, ou de 
nargue. Heureusement, la place de l'Ecole 
n'était pas lom. Les trois manifestants Y 
arrivèrent encore fermes sur leurs jambes. 
ils Jetèrf:·nt de nouvfau le veste et, dans 
leurs chemis.s propres. déjà trempées de 
sutur, ils se remirent au travail: un lar­
ge trou fut 'creus<', bien placé près du han· 
gur <lt: la pompe à incendie. Peu à peu , 
tout le village s'était rassc:mblé en un lar­
ge Ctrclc. Avant qu'on ne mit l'arbre un 
vitux ouvrit un litre poudreux de vi~ du 
pays et le versa sur le sol. Et puis le 
i;e~pk> fut dressé, la t.rre rabattue, bien 

tas.t;;te, largement arrosée. Alors les tra _ 
va1llcurs •'&artèrent pour juger de l'ef­
fet. Il y tut une voix qui entonna la •Mar­
st11laise1, et ce fut bientôt un choeur mê-
1~ de voix mâles, féminines, enfantines et 
nv1nfts. Tous les hommes s'étai ... nt d~ . 1 

<'ouverts. L'instant prit une étrange gran­
deur. 

. Jamais, dans ce pays, où, par un goût 
in~~ de fronde, tl y avait toujours eu un 
;11~lange de toutes ies opinions, on ne s'é· 
••t senti aU$SÎ unanimement républicain· 

te un symbole héroïque ,et quand Théve- En 1939. la maladie de la fièvre aph- mon de cet article. 
non Frédéric, le seul qui vive encore des teuse s'étant presque généralisée dans les En ce qui ~oncerne les ,,;xportations 
trois compères ,passe devant son ceuple> pays balkaniques et autres, y compris la helléniques en Turquie,c:llt:s ont également 
transplanté, il ne manque pas de redres- Turquie, la Grèce, en vue de prévenir l'ex marqué un dévelopupement assez impor· 
!iler sa taille un peu courbêe par l'âge et pansion de cetite maladie sur son bétail. tant qui ne doit pas rester inaperçu. 
de soulever sa casquette... a procédé à de rigoureuses mesures res- Parmi les principaux produits he!lén> 

TROIS TOILES DE ZULOAG4. 

OFFERTES AU FUHRER 
-<>-

Bert:n, 5 · L 'ambassadeur d'Esp.Rgne a 
remis au Führer trois peintures de Zuloa­
ga qut lui ont été offertes par Franco. 

L'AMIRAL YARNEL 

A LA RETRAITE 
-<>-

trictives, interdisant à peu pr~s totale - quc:s exportés en 1'urquie ,il faut 1nen -
ment l'importation d'animaux de l'étran- tionner les flls de coton dont l'exportation 
ger· en 1938 s'é~eva à 15 millions de Drachmes 

Toutefois, malgré ces restrictions, les et pendant ll;s deux premiers mois de cet­
importations d'animaux vivants de Tur- te année à 10 millions de Drachmes, ce 
quie en Grèce, se sont élevées pendant qui est bien caractéristique du dévclop· 
les trois premiers mois de l'année en cours pement des exportations helléniques Cl 

à 2 millions et demi presque. furquie. 
En second lieu, la Grèce importe de: En second lieu la Grèc.:: exporte du 

Turquie des oeLtfs, dont l'importation pen mastic dont l'importation en Turquie 
dant l'année 1938 a atteint une valeur de pendant l'année passée atteint 10 n1illions 
26.500.000 Drachmes, et pendant les deux b05.ooo Drachmes et 3 inillions de Drach­
premi'.:rs mois de l'année en cours une v/- mes pendant les deux premiers 1nois d<. 
leur de :2.345.000' Drachmes. cette année. 

Une nouvelle constatation bien agréable 

Washington, 5 • L"amiral Yarnel. chef 
de la flotte américaine du Pacifique, nt· 
teint par la limite d'âge sera ermplacé par 
l'amiral Hart. s'observe sur le développement du corn . 

l 1ncrce gréco .. turc, c'est l'~tnportation en 
....,..:,.c,.-:.-:.c.:;.=r~o:=::.=aMEa~c CllaaQIQO Grèce de fromages qui vi·..:nt de c01nmen-

.Parmi les autres produits exportés de 
Grèce en Turquie il faut citer le colo -j 
phane et l'essenc..:; de thérébentine1 les ver­
res à vitres, les engrais chimiques, divers 
acides et produits chimiques et d autres 
produits d'une importance secondaire. l 

80DCQ Commerciale itallana cer cette an~!'e. Am~i tandis que pend<lnt 
l'année précédente l 1mportation de Tur-

Capltal enUèremr:nt ven6: Llt.1aa.ooo.t0t qui.; en fromages s'éleva à 385.000 Dr. Bref, il est très satisfaisant de se ren -1 
dre compte que les transactions commer- ~ 
ctalts entre la Grèce et la Turquie st de­
veloppent constamment et leur chiffre 
s augmente de jour en jour. 

• -0-

Si~I'" Central : ~1ILAN 

Flllalea dan1 te ute l'ltallt, lit 1nbul, lrmlr 

LOndrea, New·York 

Bureaux de R~pré1enlatlon à Belarade el 

l Berlin. 

CttaUoua à l'St..-aacer : 

BANCA COMMl:RCI.A.Li: lTALI>NA (Jl'ran-

ce) Pa.ris, M&raeillt, Tou1ou1e, N1ee 

Menton, Menace, M•nleearlo, C.nnu 

J uan-lea-Plu, vwerranche-au1·-Mer, 

Ca1ablanc. (Maroc). 

BANCA (.'0MME1tCIALi: ITALl.A.NA 

ROM.t:NA, liucareal, A.rad, 81'.Ua. Bra 

aov, CluJ, Co•tanza., QaJa·..l, Sibiu, Tl-

mlchoa.ra. 

liANCA COMMERCIALE lTALIANA 
BULGAllA, 
Vorna. 

Sotla, Burau, Pl;>vdlv, 

BANCA COMMltRClALE ITALlNA PilR 

L'E011'TO, Alexandrie d'E6!)'.PL.i, Le 
Caire, Porl-&aid. 

BANCA COMMERCIALE ITAW.ANA E 
ORBCA, Ath•nea, Le Plrff, The11aalo­

nlkl. 

1Jai:1•ue; 4aaoctliM : 

BANCA FRANCE.SI!: E IT ALIANA Pt;R 

L'AMERlCA DEL SUD, Parla 

En q .. tt.ae : 

de Santa Fi. 

Buenoa-Alrca, noaarlo 

Au B"'-U Sao-Paule el Succu ••lea 

li.ana lea prlnc1JtalM vlllea. 

Au OIUJJ : lianUaa;o, Valparal•o. 

&u. C.l•wlMe : BotJola., Barra.n~u.111&, 

Medellln. 

En Lrucuy : Montevideo. 

UANCA DEl..LJ1 SVI:t.zB:RA lTALlANt 

Luaano, Btlllnzona, Chl.:is111oo, Loc.r.rnt 

Zurich, ldendrJalo, 

HANCA UNUAH.0-l'l'ALIANA S. A. 

pendant les deux premiers mois de l'9ll· 
née en cours on a importé de Turquie du 
1romage pour i.435.000 Drachmes. 

1 Un produit de Turquie largement im 
porté et consommé en Gr~ce, ce sont lts 
poissons frais et salés, dont l'importation 
pendant toute l'année 1938 s'éleva à 50 
millions de Drachmes. Pendant les deux 
premiers mois de l'année en cours, cette 
importation s'est élevée à l I millions de 
Drachmes, ce qui laisse prévoir que !es 
importations de cette année dépasseront 
de beaucoup celles de l'ann~e précédente. 

Parmi les légumes secs importés de 
Turquie, les haricots tiennent la première 
place et leur importation en i938 a at • 
teint 8.500.000 Drachmes, tandis que pen­
dant l'Cs deux premiers mois de l'année 
en cours elle s'éleva à drachmes 1.140.000. 

Les pois-chiches sont également impor­
t~ en grande échelle, ayant atteint i2 
mi~lions de Drachmes pour l'année 1938 

Il faut remarquer que par suite du mê-1 
même caractère industriel et agri· 
cole des deux pays ,et du fait qu'il fabri­
quent et produisent les mêmes articles , 
sauf quelques exceptions, la Grèce et, Io 
Turquie ne peuvént traiter que sur un 
nombre d'articles assez restreint. Par con­
séquent il ne faut pas s'étonner que, mal­
gr~ la bonne intention de part et d'autre, 
le commerce entre les deux pays s'accroit 
lentl!ment. Toutefois, ceci ne veut aucu­
nement d1re qu'il n'existe pas de champ 
action offrant la. possibilité d'arriver a 
multiplier le chiffre d<s transac\lons d'au­
jourd'hui et nous apprécions les bons ef· 
forts, à cet effet, des autorités compéten­
tes a encourag.::r encore davantage le corn -
merce entre la Grèce et la Turquie. 

Informations et commentaires 
de 1' Etranger ---L'industrie allemande du 

fer en grand progrès 
--· ........ ··--

lors que les installations de Salzgitter sont 
destinées à produire des quantités beau • 
coup plus considérables. Il s'agit ici de !n 
plus grande installation métaUurgique d~ 
monde pour fer et acitr, conc<.ntrée dans 
le mê1ne enceinte. 

On constate . .lt: df'S progr~s ont ët~ 
;n1..~s 1e ravitai1leroent 

Izmir à iB plage. 
tion a coûté 72.000 

- lnciralti. - En 
Ltqs. 

bas Le nou\.·eau casino dont la con~truc-

---·~----~ .............. ~ .................. ~--~ ....................................... . 
)1011 ve111e11l lllarili1ne 

. ... .... 
.... . .. 
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/Jépa..ta 

l.lrnulki, \" eui&, Tri Cl>LC 

l~ourri;d!), \·arnb 1 Co1Lant.td, Suii11a, 

l;u!atz, Un.ula 

Bud&Ptilll el Succuruhtl dana ltll p1·tn­
eipaJea vlllea. 

L'essor que l'industrie allemande du 
fer a pris ces dernières années caractéri­
se les efforts qut fait le Reich pour con­
sdhder son économie dans la mesure du 
possible . La production d'acier brut dt 
l'AllenlSgno s'est élevée en i938 à 23,33 
millions de tonnes, sans compter les deux 
millions de tonnes revenant à la Bohême 
et à la Moravie. Le Reich a donc pro . 
duit plus d'acier que l'Angleterre, la Fran­
ce, la Pologne, la Belgique et le Luxem -
bourg ensemble. Le Reich s'approche de 
plus en plus comme producttur d'acit:r 
des Etats-Unis d'Amérique, qui ont at . 
teint tn 19388 environ 28 millions de ton­
nes d'acier. L'essor de l'économie alle -
mande devient particulièrement visible, 
si l'on considère qu'il y a seulement quel­
ques années que l'Allemagne et !'Angle -
terre accusaient environ Ja mtme prod.uc 
tion d'acier· 

en minerai du pays. L'an passé l'explot - -

::,,.10111que, 1'11M.t!l111, 11.1111r, l'm~o. Gal10· 
wu.Lu., 1"'d.lru.~, tlru1t1uu, \ ~uu.e, l'ru:tste 

Hurgas, V t:trua, C.onsta11ztt., liatu111, 
Iral>bizon, .':ltunsun, \'ttriut, Uarna HHVATSKA 84.NK D. D 

Zaa:relJ, butak. 

llANCO lTALlANO-LlM..4. 

Lima \Perou) '1l Succuz-.alca da.ni le• 

pnncipalta vlllff. 

HA. ·co iTALIANO·GUAYAQUIL 

GU.ll)'&Qull. 

SJ.til>C! d't•tanbul : lo..hta, V•:tvoda c.Jd .. 1 

Jl.•.rak•u)' l' ....... 

Tfl6phona : f ' 1 • 1 
Kureau '1'1•tanbul : Alale111ciyaa H.aa. 

Téléphone : J 1 1 1 l-l-lt-11-11 

Uureau de lle3'utlu : l•tlklA.1 Oadde.l N. lt'7 

AU Na.m..lk Han. 

Télfphone : 4 J t f 1 

IA>C .. tlon de Ceff.r99-.Fertt1 

t•u'-43 de 'f&AVJl:LJ..ER'a GH.KQLM.b ll. C. 1. 

et d• CIU:QUES TOUB18TIQlJJ::::i 

Pou1 l'JtaUe et. I• Heurle. 

,;;r;;g~çcg ç= cgc-~;aaa:1 1a= ; 

tation 1ninière indigène (sans la Hohêtne :SP.!H.'l l \~~Tu \'t•oflred1 
\ ~uthldt 

14 Juitkt. 
_., J <tHl~l. ét la Moravie) a donné 15,1 1n1llions dt: J...,.EU 

tonnes de minerai. Néanmoins i1 a fallu --------

UN PROGRAMME 

INTEGRALEMENT REALISÉ 

Le programme qui avait été posé à l'in-

importi.:r 22,4 millions de tonnes de mi -
nerai de fer de l'étrang,er. Les importa -
tions de n11nerai se sont augmentées de 
So/o en 1938 comparativement à .i937 , 
mais l'c1:ploitation de fer allemand s'tst 
accrue en m&ne t..:mps de 30 3· Les mi­
litux économiques allemands estin1ent que 
l'on ne veut et ne peut renoncer aux im­
portations de minerai de l'étranger, n1ais 
qu'en cas de guerre la dépendance effec · 
tive de l'étranger serait écartée en peu de 
temps. 

dustrie métallurgique de l'Allemagn~,dans LE DEVELOPPEMENT DES 
le cadro du plan quadriennal, a été réa-
lisé et même dépassé. Les usines Herman EXPORTATIONS 
Goering, actuellement en construction, à Bien que l1industrie allemande du ftr 
Salzgitted et à Linz, dont la production ait pu élargir considéreblement se pro -

A LhAZ.Jo\ ~il .t11il1tL 

L.n11ll.i, :>alv111quc, \ ulo, l'i1t!ü, l'atrll.'S, 
.::,auu-~ua-rat1w., tl1111u1,:,1, Ancône, 

\ Clllb<:, frl ... lt 

.1!.n coh:i1.lc11œ11 eu !talle ale~ lt:.> luxucui. Ulllc..u• Ile> ::>oc1rt<S lt dia cl 
Ltoy!'- l'r1-estc.nv µour 1~ l.uutùo ll~UtHJ.L10Ub Uu 111vullt:. 

f aoihtea de voyage aur les 1..htim. de fer de 1 t:.tat italien 
>Ur le VH.:llUUn; lt:lTUYliill'c ll.11.ihUJ UU VUrl Ile U81J1'r· 
quci1H.i.Jtl. a Ju 1rt.Y1Lw.t"ti üL litt l4' truuta:rè au µurt cJ. ~Ul· 
u-.n1uw11w1t à tvu.s ltll! ~,....-~ qui t111tr .. µ1emlruns 
uu 1 uy~c 1.l'a.ller c• rnwur µ"1' lus paqu•Ooto uc la 
0umµ"14UlC •.à.JJ1(l.l.l'10A•. . 

t.H uutrc, uhe >WtL u lU.Slltucr i1U•Sl U<lli lnllct.> 
Uu·ccl.b vvur 1 1ar11:1 t:L LJuU1 ~1 '°. u1. V ~1Htil! 1 O. t.1~ prix 
t1 es 1'"'1UU.l>. 

Ag1M1Ce Gooérale d !iit.aubu! 
~a,·~1v 1 ~t..4Jl".:t' 1 ..... 11, 1 .a-1 .\lu11A11.l.tt1c, ua~ala 

Tdcµlluuc -!+Jil·i:l·~, Aux OurcaU• Uc Yvyagc, ~ .. ,, .. lei dJd d;lo> 
\\ L!t} " 

sera basée uniquement sur l.:: minerai al- duct1on l'annt·~ passét: et qu'elle ait pu 
lemand, commenceront à travailli.:r en eu fournir 25 % de plus de marchandises QU<:: 
tomne de cette année. A Linz on labri • précéde1nn1ent, les délais de livraisons sur l 
quera entre 1 et 2 millions de tonnes, a- le marché allemand.1 sont devenus en -
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La 101 du barème a été étudiée dans 
les moindres détails de façon à rendre à 
chacun se/on son dü 
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ma;s qu'arrivera-t-il pour les fonc -
1 

- ••. s; par exemple un em{.tloy6 
tionnaires dont le cas n'est pas confor.

1 

lat qui gagne 600 Ltqs par an ... 
me au~ 15 catégories prévues... • 1 1 

de /' E-

' • 

t convaincu d'en dépt!nser 6.ooo! Alors ;1 
-· ... es 1 bnrême, mais 

(Dessin de Nadir Güler à l'Ak~m11l 

.. ... s :.r..~ 

ne relève plus ae ta 101 du 
de la loi pén.:1/~ ! 
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La petite histoire 

Une lutte en présence 
du sultan 

La vie sportive 
FOOT-BALL 

DEMIRSPOR SERA-T-IL CHAMPION 
DE TURQUIE? 

t>lus que deux matches ·c::t le cham-

31 heures. LA COLLABORATION ECONOMIQUE 
ATHLETISME• ENTRE LE REICH et LA HOLLANDE 

UN GRAND MEETING La Haye, 6. - Û;-banquet a été of· 
A ,KADIKOY 

Une grande réuruon athlétique aura fert en 1 honneur du Ur. b'unk par son 
lieu le 26 Jwllet procham au stade de collègue hollandais. M. ::itaenberger a 
Kadikoy. lJ,s athletes turcs, grecs, égyp- dit sa joie de recevoir le ministre de 
tiens, américains, hongrois et roumains se l'Econom.ie du l<.e!.Ch et a exprrmé la 

V11ndredl 7 Juillet l 931t 

ILA BOURSE' 
Ankara ü ,Juiillet 193a 

(C0111·i,, 111formatils) 

__.., 
pionnat de Turquie 1939 sera terminé. 

Qui remportera le ~tre tant convoité? 
Uemirspor ou Galatasaray ? 

produiront à cctre occasion· convic\.lon que cette v15ite renforcera • , 
---~- Emprunt Inteneur 

Ltq 

Hl.30 
l!J,30 
19 '.lO 
1\U:lt 

L'histoire ottomane parle d'un certain trente-deux cuirasses d'or ornées de pu·"­
Koca Sinan pa~a dont la personnalité mé- res précieuses; cent quarante casques d'or 
rite de r .... tenir l'attention. Lt.s historiens cent vingt ceintures d'or, dix douzaines 
occidentaux l'ont comparé au Marius de de pla~s d'or: seize bracelets sertis d·e hr•l­

Voici un extrait du classement général 
qu1 aidera à comprendre la situation ac­
tuelle : 

LES CREDITS BRITANNIQUES les excellents rapports d'anutrè qui re- Obl. Elm r. intérieur 5% 1933 
A L'ETRANGER gnent entre la Hollande et l'Allema · 1 (~) 

-<>- gne. Sivas·Erzerum Ill 
1 OO A 150 MILLIONS AUX AL- M. Funk a remercié pour la récep • 

l'Empire Romain. Il avait une grande bra- lents. Galatasaray 
voure, une activité inlassable et il était Si..x cents peaux de lynx, trente oei:1u'< Ankaragücü 
d'une sévérité effroyable. IJ ne connais - de renard noir: mille soixante d1x mor ~ Fener 

Matches 
14 
14 
14 

Points 
35 
33 
28 

LIES DE L'ANGLI:: Tl::RIU: tion amicale dont il a été l'objet et a ÇHEQUES 
POUR S'ARMER souligne que les relations entre la Hol­ Cltanue 

sait pas la peur, la fatigue, la lassitude , ceaux d'étoffe d'Inde à fils d'or. ~iktas 13 30 --o---
le découragement. C'tst lui qul avait con- Soixante et un Olçek de perles. Dernirspor 12 30 Londres, 6 - Le Parlement sera solhci-
quis le Yémen, qui avait chassé les 1'~rancs Deux colliers en diamant.. Le tableau du goal-average se présente té par le gouvernement probabl..:ment de-
de Tunisie. En parcourant tn vainqueu1 Six cent mill .... ducats or rt deux mil - com1ne suit : mrun pouljiiWiugmenter, dans des propor-
les continents d'un bout de la Ivler Rouge lions neuf cent mille pièces luisantes d'ar- Buts Buts Dili. bons considérables, le plafond des cred.lts 
à l'autre bout de 1a Mer Noire, de l'Afri- gent ! marqués reçus commerciaux. sussecp1tbles d'être consentis 
que Septentrionale aux plaines de la Galatasaray 43 22 -r21 l'étranger. Lettè mesure était tenue pour 

, DU PANCRACE AU PALAIS Hongrie, il avait poursu1vi deux buts Ankaragücü 34 2.r + 13 ind1spensable et acquise en principe de-
-immuables : célébritt et fortune ! Voici une autre action de ce fame.J" Fencr 31 26 + 5 puis plusieurs sema1nes, étant donné que 

LANGAGE,,. DIPLOMATIQUE 

Grâce aux immortels combats qu'il a­
vait livrés et aux succès remportés sur le~ 
champs de bataille, Il avait acquis une ré­
putation bien au-delà dei st:s espérances. 
La moitié du monde civilisé 1..: connais -
sait et dans bien des pays on avait rt: -
cours à son nom, comme on le faisait ja­
dis pour Barbt:rousse, pour effray<:r les 
petits ·enfants qui s"obstinaicnt à ne pas 
vouloir dormir. Mais ce ne sont pas seu­
lcn1cnt les enfants des contrées éloignées 
mais même des représentants attitrés au­
près de la Sublime Porte qui redoutaient 
Sinan p~. Nous n'exagérons ritn en 1'af­
firn1ant car, l'ambassadeur de Pologne , 
Paul Ohanski, qui était venu tn 1589 à 
Constantinople et qui ne mettait pas as­
sez d'emprt-ssement pour accepter Jes con­
ditions de la Turquie dans une question 
de paiement d'impôt, fut traité par Sinan 
p~a d'une si brutale manière qu'il mou­
rut de frayeur. 

Sinan pa~a avait également ad1nonesté 
l'a1nbassadcur d'Autriche Pczen . Mais il 

homme d'Etat, qui a passé également à ~iktas 35 16 + 19 les pourparlers poUisu1vis avec certams 
l'histoire : Demirspor 3a 15 + 17 pays ·envisageaient des ouvertures de cré-

Pendant qu'il occupait pour 1~ qua Les deux matches restants sont, on le dits dépassant le maximum dont disposait 
trièm fois le poste de grand vizir, .l!' ~f- sait, les rencontres qui mettront aux pri- jusqu'à présent le département de !'cEx­
faircs de l'Etat avaient mal tourné. Oc ses demain au Stade du Taksim Vefa et port Trade Credib. C'est au cours de ses 
graves échecs avaient été sub:s par ks Denurspor et après-demain Bejiktas d le déltbérations d'hier soir que le Cabmet dé­
troup ... s ottomanes en Valachie et en Hon champion de la capitale au stade §eref. cida de mettre la chose au point. 
grie. Des catastrophes natur .. :Ues av, .. c1t Pour devenir champion, Demirspo~ Le Da1Jy Mail indique qu'il s'agirail de 
succédé aux revers militaires· Il y 1..J.1. :l":f doit soit gagntr ces deux .parties et battre! 150 millions de sterling pour permettre 
secousses sismiques, des villages enn,rs Galatasaray par 36 points contre 35, .aux all1és Ji. l'Angleterre d 'acheter des 
furent détruits. La tcrr.~ se fendit au vil- soit faire un match nl,11 et remport .. r unel ann..:ments ,des munitions et autres, mais 
lage de ParçlnH: Dans l'ea•.l qui jaillit iec; vici.oire en marquant 5 buts de plus~ il ne semble pas, selon les indications don­
fentt;s se trouvaient des poissons ~~n~ qut; son adversaire pour arriver à triom·1 nées ce matin par !'administration intc!res­
yeux. Sur la route qui mène à Magné-sic pher des j~une-rouges au goal-average. " sé~, _que le maximu1n doive atteindre 100 

une source fit son apparition ..:t l'eau en La prt:m1ère hypothèse nous parait· millions. 
était complètement noire ! difficilement réalisable, principalement\ Les milieux politiques n·c: doutt:nt pas 

Pour toutes ces raisons (t pour doP- 1en ce qui conc .... rne une victoi~ des An-1 que cette mesure a_ccélère, d'une façon op­
ncr satisfaction à la population mécon . - : cyr:t:_n~ au Stade ~t:ref où ~tktas est portune, les négociations financ1ères en 
!ente qui commenrait à s'impatienter,S1- quasi imb~ttable. ... cours avec quelques pays. 
nan pa'?a fut destitué. On donna pour pr ;. j Quant a la seconde, mem~ en admet- * 
texte de sa révocation son extrême vie-il - tant un match nul entre ~ktas et De­
lesse. Mais Sinan pruja avait appris qu'I-

1 

mirspor, C'e dernier pourrait-il vaincre 
brahim pa~a se trouvait en tête de ceux 1 le coriace Vefa par une marge de 5 buts ? 
qui invoquaient son âg.. avancé pour le Nous ne le croyons pas. 
faire révoquer, LES cNOCTURNES• AU STADE 

ne l'effraya pas par ses voc;férations corn- Il fit preuve de pabence et rengaîna 
me il l'avait fait avt:c l'ambassadeu: po - sa rancune. Néanmoins, il n'avait pas a· 
lonais. Cette tntrevu~ q1..1i a été enregis- bandonné la partie. Loin de se résigrter 

DU TAKSIM 
Le champion de Hongrie, le fameux 

Ferencvaros, devant disputer les quarts 
de finalè de la Coupe de l'Europe centra­
le, a fait connaître qu'il ne pourrait pas 
se déplacer en Turquie. En conséquen· 
ce, c'est l'équipe classée se au cham­
pionnat de Hongri.: 1939, Seged, qui rem· 
placera le onze commandé par Sarosi. 

Varsovie, 6 - Le colonel Kok qui avait 
conduit les négociations avec la Grande­
Bretagnc en vue de l'obtention d'un em­
prunt et qui avait dû quitter Londres par 
suite de l'ajournement succêSSif des pour­
parlers envisagés, repartira samedi en a­
vion pour la capitale britannique. 

L'ambassadeur de Pologne à Londres, ,r 
comte Raginski, actuellement à Varsovie, 
rejoindra son poste par le même avion. 

trée dans l'histoire s'tst déroulée de la à son sort, 4.! inLrigua en cachette et grâ-
façon suivante : ce à l'or qu'il possédait en abondanC' .. et 

_ Pourquoi mettez-vous tant de retard qu'il distribua sans compter, il réussit à 
à acquitter vet impôt ? se faire nommer de nouveau grand-vizir. 

UNE BOMBE A LA SYNAGOGUE DU 

CAIRE 

lande et le Reich ne sont rpas seule -
ment d'excellentes relations de bon voi· Londres 
sinage, mais aussi des relations ècono - New-York 

miques actives dues au caraciere com· 1 Paris 
plèmentaire des deux economies. Les Milan 
difficultés qui ont pu surgtr ont été Genève 
surmontées avec une parfaite bonne Amsterdam 
volonté par les deux parties. C'est.là Berlin 

un exemple de la pos:;1bilité d'une col- Bruxelles 
Jaboration efficace entre deux pays At.hènes 

dont les systèmes d'économie sont dû- Sofia 

1 S~ling 

100 Dillars 
100 Francs 

100 Lires 
100 F. auisses 
100 Florins 
100 Reichsmark 

100 Belga.s 

100 Drachmes 

100 Levas 

férents. Prag 100 Tchécoslov. 

LA MISSlüN MILITAIRE BRITAN· 
NIQUE A ISTANBUL 

Madrid 

Varsovie 
Budapet<t 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 

Stockholm 
Moscou 

100 Pesetas 

100 Zlotis 
100 Pengos 
100 Leys 

100 Dinars 
100 
100 
100 

Yens 

Cour. S. 
Roubles 

f>.ll3 
126 6iü 

3.3:ii> 
6.üü~[J 

2ti.f.iû[J 
67.H 
50 b~ü 
2 Lii:J' f> 

Lliti2J 
J.ùti 
-i.:lcl 
11o:i:, 

2J.tH5 
2-i.;:,.t2ü 

1 '· t111~1 
'.l.~!J·!tl 

:J u;~ 
30.542~ 
'.!.;.~hL!.• 

Les membres d· ... la mission militaire bri­
tannique, présidée par le général Lund 
sont, comme nous l'avons annoncé hier, de 
retour de la cap;tale. Us ont été les hôtes 
à déjeuner du maJOT Ross. Après une pro· 
menadc en vilh.: les officiers anglais sont 
partis à bord du torpilleur Kocatepe pour 
Çanakkale. 

La mission se rendra de là à I2mir 
qu'lle visitera à titre privé et d'où elle re­
d:ourn·era à Istanbul, lundi, pour rentrer à 
Londres. 

t..E COIN DU RADlOPHILE 
-<>-

ISTANIUL 

l'u;,,te~ de l~adio<lil fusion 
l.ie 'f urquie 

--0--­

RADIO DE TURQUIE.­

RADIO 

-<>-

D'ANKARA 

Lonjueurs d'ondes : 1639m. - 183kco 

19,74, - 15.195 kc.s; 31,70 - 9.465 kco. 

12.30 

12.35 

13.00 

Proaramme. 

~tuslque turque. 

1.-'heure ; Inrormatlon• ; Le tt-n1p~ 

13.15·14 ~luslque variée. 
- Cette affaire ne m'intéresse pas, s: 11 crut le moment arrivé de régler les 

vous le voulez. j'écrirai à Vienne pour me comptes avec son Hncien adversaire Ibr3-
rLnseigncr . him pa~a. Un jour que lts hauts dignitai-

- Auprès de qui vas-tu te r .. nseigned ? res éotaient assemblés au palais, il s'adr~­
A l'Emp<:reur qui a nommé amba•sadeur sa soudaôn au Sultan Mehmet : 

Le team hongrois prendra part à un 
tournoi qui le mettra aux prises avec 
Galatasaray, Fener et le champion d'An­
kara Demir•por. Les différents matches 
dudit tournoi auront lieu au stade du 
Taksim et se dérouleront la nuit1 vers les 

Le Caire, 6 (A.A.) - On découvnt 
ce matin une bombe placée rprès d'une 1 

19.00 

19.05 

19.15 

20.00 

20.15 

20,30 

21.10 

21.25 

21.30 

* Pro11rnmme. 

Cantate N. 78 

l\1ustquc turque. 

Choeur <Bneh1, 
un scribe ordinaire comme toi ? Son pou· - Majesté, lui dit·il. Il paraît que cet 
voir de compréhension se dt vine à l'am· 

1 
homme me traite de vieillard. Il prétend 

bassadeur qu'il m'envoie ! 1 que mes bras et jambes ne tiennent plus.:. 
Voici la réplique de Pezen à ce~te in- Si tu le permets, faisons une expérienC'e . 

suite grave: Nous verrons qui est décrépit: lui ou moi? 
- Tout comme votre padi~ah peut E-: sans attendre la réponse du Sultan. 

nomm~r un berger ~on grand-vizir l'em- :1 seisit Ibrahim pa<;a par 1a nuque et s'é­
j:>ereur aussi peut désigner un scribe sor-.. cria comme un lutteur passionné : 
ambassadeur. Viens par ici, mon confrère, luttons: 

Ceux qui assistaient à 1' ntrevue sup - ensemble. 
posaient que Sinan pa'.?a se mettrait dans 
une violente col~re rt t!rrori~erait l'an1 - Ainsi le Palais de Topkapi qui englo­

bait dans son sein toutes les affaires po -bassadeur par ses cris stridents- Mais n é-
1if q11es, militaire!!: administratives. fina rt· 

tait bien plus intclLgtnt qu'on ne h:: cières de l'Empire fut, en outre, le théâ­
croyait. Il se rendit tout de suite compte -tre, d'une lutte en règle ... ntre deux vi· 
qu'au cas où il manifestait sa rage pour 
la réplique d. l'ambassadeur où il faôsait 
allusion à son Maître ce dern'.er serait à 
son tour irrité contre lui. Il sut donc 
mettre un frein à sa fureur. 11 essaya de 
sourire et se tournant v~rs son entourage: 

- Sacré ambassadeur leur dit-il il m'a 
pay~ de la même monnai~ ! 

UN COQUET TRESOR 

Tel ~tait Sinan pa.?B qui :éal'sa pleitu­
mrnt ses obJectifs· En effet. lorsqu'il mou 
rut en i56q. il laissa, en outre <le ses di -
verses résidences d'été e! d'hi\:er, de s c­

fermes, de ses hans, de ses han1mams, <le 

zirs, ce jour-là ! 

M. TURHAN TAN 

Italie el Suisse 

Berne. 6. - Le journal • Sund > 1·ons­
tate que les relations entre l'Italie et 
la Suisoe, sont officiellement les meil· 
leures, ainsi qu'en témoignent la men­
tion réservée à la Suisse dans le dis -
cours de la couronne et dans le discours 
du comte Ciano au Parlement. L'Ita-

ses chevaux, mulets, vaches, chnm aux. lie fasciste considère la Suisse comme 
<t autre bétail, le trésor suivant : une nécei:sité historique et stratégique 

Vingt cassettes remplies de topaze, 15 et la respecte comme telle. Dans ce> 
chapelets de perles ùe la gros~ ur d'u"l dit' 

1 
. 

1 
, •t 

1 
, 

, h" h , con ions, e JOurna mVJ e es iour • 
pois-c 1c e. j 

Trente gro• diamont.,, naux suisses à la plus grande vigilance 
Vingt miskae (1 1 2 gr,) de 1>01.1dr dans leurs publications à l'égard de 

d'or_ l'Italie et à renoncer notamment à cer-
\loingt aiguières d'or, un Jeu d 'fch•c en tains services d'informations non·con · / 

or; sept couv rtures de tab!e avec d,-s or-1 , . 
nements en diamant: seiz, boucliers d'oT' trôles qui ne peuvent que troubler le> 
seize selles d'or; trent,-quatre étr'ers d'or~ excellents rapports entre les deux pays.! 

~ ........................................ _.. ............................. !!! 1r --,, 
1 FI r-ILLETO\' 111 • BJ<:YOGLU • ,>.;, 12 1 

1 La Milicienne 1 
f' Par ADOLPHE de FALGAIROLLE 1 
ll; __ ...... __ ...__ ...... _.,..__.... __ ......... ~ 

porte latérale de la grande synagogue -=~------------~= 
du Caire. 

---...-r-... 

f 

-
Les abords de Selimiye et de Sa/acak où sera aménagé le futur port d'Istanbul. 

BREVET A CEDER 
-<>--

Le propriétaire du brevet No 2476 ob­
tenu en Turquie en date du 25 aout lQ.H 

et relatif à • un procédé pour enlever 1'9.­
cidité de liquides contenant de liquidf'S t•t 
particulière.ment d'eau acide>. désire ... n-

1 trer en relations avec les industriels du 
1 pays pour l' ... xploitation de son brevet soit 
par licence soit par vente entière. 

Pour plus amples renseignements s'a · 
dresser à Galata, Peqembe Pazar, As1an 
Han Nos 1-3, 5ème étag« 

----<r-

B REVET A CEDER 
--0---

Le propriétaire du brevet No 2049 o), . 
tenu en Turquie en date du 12 septembre 
1935 et relatif à « une méthode pour em 
ployer du matér;eI bitumineux tt pour ob­
tenir de ce matériel des dispersions aqueu-

• ses> désire entrer en relations avec les in· 
dustriels du pays pour l'exploitation èe 

1 son brevet par licence. 
1 Pour plus amples renseignements s'n-
1 dresser à Galat.J., Per.;e1nlJc Pazar, Asl9.n 
'Han Nos I-•, sème étag« 
1 

22.SO 

23,00 

23.20 

L'heure ; Informations ; Le temps 

Le courrier sPoillr. 

l\.1usique turque. 

Causerie. 

Disque• &'RIS. 

, 

L'orehe&tre radk»ph.onlqu~ 

1 - ri.toznrt - Ou\.t>rture 

2 

3 

\Va&"ner - Slegfrlt>d 

Blzel Arlhll"'nll(" (H11ltr1 

Sélet:lion tJ'opêrelles. 

Dernières noU\'t•lles ; Cour~ boursll'I !4, 

Musique de ja1.z. 

23.55 2·1 Proaramme du lend~maln. 

PROGRAMME HEBDOMADAIRE 
POUR LA TURQUIE TRANSMIS 
DE ROME SEULEMENT SUR ON­
DES MOYENNES 
(de 19 h. 56 à 20 h. 14 h. italienne) 

20 h. 56 à 21 h. 14. heure turque. 
Dimanche : Musique. 

Lundi : Leçon de l'U. R. I. et journal 
parlé. 
Mardi : Caui;erie et journai parlé. 

B R E V E T A C E D E R Mercredi : Leçon de l'U. R. I. Journal 
-o--- parlé, Musique turque. 

Le propriétaire du brevet No 2048 ob· Jeudi : Programme musical et journal 
tenu en Turquie en date du 5 aoUt 1935 parlé. 
et relatif à un c procédé pour la fabric•-1 Vendredi : Leçon de J'U. R. I. Journal 
Hon de dispersion~ aqueuses de matières parlé. Musique turque. 
bitumineuses> désire entrer en relation., 
avec les industriels du pays pour l'explo:­
tation de son brevet par licence. ---------·---- -

DO YOU SPEAK ENGUSH '?Ne 

- Nous ne te blâmons pas de t'être sé· ne mentait pas. Je sens combien je l'ai quoi tuer le temps et surtout le moyen de demandait-elle avec un commencement 
par~e d'avec les soeurs. Quand tu étais peinfé:,..,involon.tairement. Je m'en vo~drais ne pas perdre son entraînement monasti- d'inquiétude. La communauté, malgré 

ti.t é t . d de aire rentrer le scandale avec moi en- que). Elle courut à l'appareil. bi'en des r'-.. rves, m'avai't aùmi·se ~ son pc e, on nous repr sen ait comme es tr , t dU d''à 
1
• ' =- "' 

grenouilles de bénitier. Cette époque est e ses murs. qw on . t:J . enterre.r· - Christcta, demandait la voix dont sein. Je l'ai abandonnée. Benjam~n à qui 
b, t , é N tréb ché Voyez-vous tl vaut mieux se fa1re une rru- elle d'-'ra't t éh d 't d' t d 1 ff ien erm1n e. ous avons u con- . . ç:;i 1 e appr en ai en .... n re c j'o rais un coeur vacant, Benjamin, mon 

V 1 

tre trop d~ difficultés, par la suite1 pour so~. P~1sq~e ~ou~ me voulez du b1_en, vous son. Que je t'avertisse une: derniè.-e fois. ami d'enfance, m'a repoussée. Le muletier, 
trouver une situation à Pepito. Au con- et ~ P re e eptto ~he~chez-moi ~ bon Si tu tcilte.s de 1ne revoir, j~ cours témoi- sans inanquer à la charité qu'il deva:t à 
traire, le Cercle républicain ,dès qu'il a su m~··· ... :;:ut-êtrel 'BenJa~1.7.1 ~e d~eunste._.. gn·cr devant le juge· un.: concitoyenne, s'l!!!t hâté: de me remet­
les bonnes études faites par notre neveu et ppa s par a poss~ _i it . un mari~- - Benjamin, à cause de toi, j'ai décou- tre cette lettre pour son fils. Quel accueil 
reconnu se qualités, lui a procuré une ge à traàmer, les de~ vte1lh:-:s ft1les exam1- vert le monde laïc. Me voici déjà hors du Pepito va-t-il réserver à une amit d'ffi­
bourse. A Madrid, des messieurs très bien n~rent haut~ voi~ le cas _de ce jardi- cloître. Tu ne voudras pas que je sois aus· fance qui lui tombe :.oudain sou~ lrs yeu,.? 
l'ont ooussé. Et - l'aînée se rengorgeait, ~t~r. Je~e ~éhbétair-e, so~rclllewc., on n_e si, à cause de toi, hors de la vie. Du mom·ent que Pt:p:to n'a pas fait liIH' 

- 11 s'est tué pour moi ? Dites. J'aurai ce disant - il est d'abord devenu 1icencié ui. connaissait pas de m~ttresse. Donc i\ - Comprendras-tu, à la fin ? J'ai hor- carrière religieuse ,c'est qu'il a:me ~'"OP 
le courage de tout entc.-ndre ... Il a fait une en droit, puis... était vertueux. Elles convinrent de le dé- reur d·ès femmes. Surtout de toi, une non- son indéperidance, (t il ne sourira gu!re à 
chute de mulet dans la montagne ? L'ancienne compagne de jeu de Pepito nicher, sans perdre une minute. Ce fut ne, deux fois fem1ne. une intruse. Sans c-ompter que ma fuit1.: 

- Bien sûr, je ne te donne pas to:'l con- Elles lui apprirent, en tergiversant. la n'écoutait plus. Du moment que son ca- cependant le muleti1...r qui, quelques jours L'angelus sonnait au Carmel. Il ne pou- du couvent risqu·~ de lui rappeler fAch ri.1-
, p , , , t , . d h b , h ~rès, apprit à Christeta ·. a't 1 n'en o 1 L d 't• gc. ep1to a trop souvent JOUr avec 01 a mort u c ar onn1er. C ris~cta se retour- n1arade avait, lui aussi, renoncé à une car~ -,.... v 1 P us P ur a sauver. a con ui · sement ses anciens projets de séminAr;str 

la sortie de.: l'école, pour qu. tu ne .sois na vers la ruelle pour reprendre son souffle rière pleine de grandeur, qu'importait ce - Benjamin est à Alba de Tormès. Il téléphonique abanc1onnée par Benjamin Les pins avettes rll! Guadarraraq re Ires­
pas ici comme dans. ta propre maison . après ce tragique quiproquo. Les d ~-.ux cé- qu'il avait pu faire par la suite. Elle re joint son adresse aux remerciements épis- faisait entendre un sourd écoul.._ment d'ê- saient dans un crépuscule rosé !rur-; mem .. 
Voici mes soeurs qui viennent de rappor~ libatair~ s'efforçaient de la consoler, l'in- tenait avec joie, que• ses gardiennes lui tdlaires dont il accompagne la restitution goût. Devait-elle aussi couper ce fil qui bres tordus par les luttes hivernaL s· Des 
!tr des provisions. Je te laisse à ell\;s. vitaït à considérer que la disparition d'un montraient des dispositions favorables. de mon mulet. venait de la rattachf::'1' au pass~ ? Un bruit voyageurs guettaient aux porti~re-s l'appa .. 

Les deux célibataires qui s'o·l ·upaient père obéit à un décret de la nature. Au Pour achever de garder leur amitié, el!e Il n'en fallut pas plus pour qu·e Chris- de pas, un air de jota s'approchait : le rition de l'Escorial. A une desce~le, l'fgli­
du ménAg( du muletier depu;s son vtuva- fond d'clle~mêm..:, Christeta se répétait . décida d'utiliser à des fins personnels son teta se déclarât guérie. Elle alla à l'écurie père de P .... pito rentrAit. Ayant raccroc-hé, se-palais royal surgit. Un de ~e~ voir;:ns de 
ge, s'installèrent t-n chuchota11t du suicide c Mes parent:; ne sont même pas venus me imagination, cette imagination dont elle embrasser sur les naseaux l'animal dont le elle poussa d'un coup de pied la porte de compartiment lui dit, à voix hasse. à l tJU­

dt: Lozantllo au chevet de la bl~sée:caPr- voir aprl:s mes blessures. Ils m'ont con- n'avait jusqu'à présent tiré que d~s souf- filet frontal, les pompons et l'alforja de la remise. Elle aborda brusquement c_;on se de la police qui circula~t dans les train~: 
le. toi ... Non, dis~lui. > A la fin. l'aînée se damnée sans m'entendre. S'il a plu à mon frances. Elle leur décrivit avec comptai- couleurs éclatantes, brillai·c:nt sous le SO· hôte : , . ... . 

1 
- Est-ce que ça devrêlit suh<sist~r Je 

dé-cida à insinuc.r à lt ur malade à propos père de se tuer, tant pis pout lui· > Les sance : leil de juin. Revenue dans sa chamhre, - J a1 refléch1, en votre absenc .... Vous nos jours, ces ancien·_; palai~ de tyiaas ~ 
de son retour dans lt: siècl .. c qu'il ne fal- deux vieilles filles l'aidèrent à se remet _ ... la nuit où je réparais le mur ef- sentant l'écurie, sous une couronne de aviez raison. Nous devons en finir avec le 
lait po:nt trop se faire d'illusion~ sui le t~e d'une émotion qu\::lles interprétaient à fondré, un inconnu sortit de la brèche et mouches en giration dans la lumière, ell'è scandale que j'ai provoqué. Il me faut 
bonheur dan~ ce. monde et que. bien sou- contre-sens. Tout en frottant ses tempes lm' entraîna dans la cabane du jardinier. écrivit à Benjamin huit pages de déc la- partir au plus tôt. Aidez-moi. 
ve:it, un de_uil vient _n?us frapper là où d'eau de lavande : 1 Benjamin voulut m·e sauver. Mon agres- rations sentimentales. Le laitier alla les Christeta Lozanillo s'éloignait de sa vil- --------

(A suivre) 

.. --- --- ----! 
nouo;;. att\ nd1ons une JOie. > l - Nous comprenons, lui dirent-elles, ta seur abattit le pilier de la maisonnette ... poster en ville avec un timbre d'urgence. le natale, tel un roi, qui, non cont.._ nt d'a~ 
-Il est mort ? Lança précipitamment le révolte de carmélite à l'idée qu'un C9thO- - Console-toi, mon enfant. Nous pou· Le lendemain, Je téléphone retentit au voir alxliqué, aurait on outre, déserteur, Sahibi : G. PRIMI 
blessée en pensant il BenJarrun, l'q·1e, fUt-il ton père, se soit suicidé, Tu vons négocier ta rentrée au Cannel. fond de la remise entre l'écurie et l'escalier renoncé à sa nationalité, Echappée du Carl Um·1m; Ne,riyet Mü~iir!J 

- Mon enfant. il ne faut pas te mettr< dois pardonner. Ne remâche pas le passé Christeta, épouvantée par cette P'ërS- du grenier à foin, C'était jour de marché. mel, elle sortait aus.i des murailles d'A- Or. Abdül Vehab BERKEM 
dans cet état. Apr~... ton aventure, ce 1 Cela pourrait te redonner de la fièvre. pective, s'écria : Christeta, seule dans la maison, planta là vila qui dessinent sur l'aridité castillane Basimevi, Babok, Galata, St-Pierre Han. 
s '1ic'de était à prévoir, étant donné la ser.. - Naturellement, toute la ville con- - Comme vous Stes bonnes ! Mais j'ai la Parfaite 6pou86 (bible de tous les fo- un ccxur sy~bolique· Do'.'b~e dépit .= ' Istanbul 
sibiEté de. • damne ma conduite ? trop aimé le Carmel - et, cette fois, elk, yers castillans oil la jeune fille trouvait de 

1 
- ;Le destin se vengera1t-1l de mot ? sc 
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